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Chers amis

Grâce à vous éleveurs et à tous vos efforts, nous avons la chance d’avoir créé un cheval de sport 
de grande qualité, produit de renommée mondiale reconnu pour ses aptitudes en compétition 
et sa facilité d’utilisation : Le Selle Français.

Ce Selle français représente plus de 75% des naissances de chevaux de sport dans notre pays et en 
y ajoutant nos amis les Anglos  et les chevaux Arabes spécialisés dans les disciplines de l’endurance
nous représentons ensemble l’essentiel de la production nationale.

C’est un atout très positif  pour la France  de pouvoir s’appuyer sur ces points forts, Pôles d’Excellence
de l’élevage français et image de réussite  pour notre pays.

La seule chance de pérenniser cette réussite viendra du soutien qui sera fait à notre  élevage qui, 
face à une  concurrence internationale féroce, doit rester un pôle de notre production agricole et un
acteur important de l’aménagement du territoire.

Face à ces enjeux on assiste à une politique publique qui se désengage et conduit nos éleveurs 
au découragement.

Devant cette situation notre filière sport a besoin de montrer une unité sans failles alliée à une 
politique volontariste d’engager sans tarder les réformes importantes qui sont nécessaires pour réussir.

La création de la Société Mère du cheval de sport suscite beaucoup d’espoir et je ne doute pas que 
M. Damians mette en place rapidement les conditions de son succès pour demain.

Nous serons des partenaires actifs et loyaux, fidèles à nos engagements pour la réussite de celle-ci. 

Parallèlement, l’ANSF  accentuera  sa politique d’actions concrètes et de terrain. 

Je reste persuadé que l’on fédère plus par les actes que par les discours, c’est pour cela que je tiens 
à ce que nous consacrions avec enthousiasme toute notre volonté et toute notre énergie à  la réussite
de  projets concrets.

Nous n’en manquons pas.

Le président
Y. Chauvin
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VIE DE L’ANSF

La valeur de la génétique femelle est la grande force 
du stud-book Selle Français unanimement reconnue et
recherchée. C’est le fruit du travail de sélection de géné-
rations d’éleveurs.

Une des priorités actuelles de l’ANSF est d’engager une nouvelle va-
lorisation et promotion de cette génétique femelle tant en France
qu’à l’étranger. Dans ce but, le Conseil d’Administration de l’ANSF
du 21 décembre 2010 a désigné une « Commission » pour concevoir
et engager cette action. 

Premier résultat concret pour les éleveurs : la création d’un 
événement national pour valoriser la jeune génétique femelle, évé-
nement qui veut atteindre à terme l’ampleur des Journées Selle 
Français de Saint-Lô. 

L’ANSF est convaincue qu’un événement « lignée femelle », spéci-
fiquement dédié à notre meilleure génétique, attirera autant de 
public que les Journées Selle Français à la recherche de jeunes
souches de qualité et sera source de valorisation pour les éleveurs.
L’organisation de cet événement est prioritaire pour l’ANSF, qui a 

NOUVEAUTE 2011 : Valoriser la lignée femelle
Vers un événement Journées Selle Français 2011
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L’ANSF 

L’évènement National Femelle SF vient en plus et pour renforcer les
Championnats nationaux déjà existants et qui sont maintenus à savoir :

• le Championnat de France des 2 ans femelles et des foals lors des
JSF de Saint-Lô du 5 au 9 Octobre

• Le championnat de France SF des 3 ans montés Hongre et Femelle
à Lyon les 26 et 27 octobre

En instaurant dans l’esprit de nos professionnels un nouveau rendez-
vous en août (unité de temps, unité d’espace), nous engageons le
mouvement pour atteindre notre meilleur dans 3 ans, lors de Jeux
équestres mondiaux, où nous aurons alors tout le loisir de présenter
LA meilleure génétique française aux visiteurs internationaux.

décidé de le lancer dès cette année en 2011, en Normandie, à Saint
Lô, avec une montée en puissance dans les années à venir, pour 
atteindre son point d’orgue lors des Jeux Equestres Mondiaux en 2014.

Quelle meilleure perspective que ces JEM 2014 pour valoriser le 
savoir-faire de nos éleveurs et le résultat d’années de sélection ?

• En 2011, l’évènement génétique femelle se déroulera lors du
Normandy Horse Show, pendant le week-end du 15 Août à
Saint Lô au sein duquel l’ANSF souhaite développer très forte-
ment le volet élevage et donc la production
• L’événement sera centré sur les femelles de 2 et 3 ans, avec,
autre nouveauté, une section spéciale pour les femelles de 
3 ans pleines.
• Des sélections régionales des femelles de 2 et 3 ans auront
lieu la veille ou le lendemain des qualificatives des candidats 
étalons de 2 et 3 ans (soient 7 dates à l’heure actuelle). Ces qua-
lificatives viennent en plus des concours régionaux.



Calendrier des Qualificatives 
Etalons Selle Français 2011

2 et 3 ans

www.sellefrancais.fr

NORD-PAS-DE-CALAIS
PICARDIE

HAUTE-
NORMANDIE

BASSE-
NORMANDIE

PAYS DE
LA LOIRE

BRETAGNE

CENTRE

ILE-DE-
FRANCE

CHAMPAGNE-
ARDENNE

LORRAINE

ALSACE

FRANCHE-
COMTÉ

BOURGOGNE

POITOU-
CHARENTES

LIMOUSIN
AUVERGNE RHÔNE-ALPES

PROVENCE-ALPES
CÔTE D’AZUR

LANGUEDOC
ROUSSILLON

MIDI-PYRÉNÉES

AQUITAINE
MONTAUBAN

30 MAI

ROSIÈRES AUX SALINES
8 JUIN

CLUNY 
17 MAI

LE MANS
25 MAI

LA ROCHE S/YON
27 MAI

VERQUIGNEUL
10 JUIN

SAINT-LÔ
15, 16 ET 17 JUIN

Tél.  +33 (0)8 99 23 23 18
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Comme chaque année, les Qualificatives Etalons
Selle Français auront lieu en mai et juin, dans toute
la France.

Ces sélections permettront de regrouper tous les candidats aux 
finales étalons 2 et 3 ans, qui auront lieu lors des Journées Selle
Français du 6 au 9 octobre 2011. 

C’est à l’issue de ces finales que les meilleurs d’entre eux seront ap-
prouvés à reproduire en Selle Français, à l’instar des 13 mâles de 2
ans et des 27 mâles de 3 ans approuvés lors des Journées Selle Fran-
çais 2010. Ils représenteront ainsi la génétique d’avenir de la race.

Retrouvez les dates des 7 Qualificatives Etalons organisées par
l’ANSF sur la carte de France ci-contre.

Ces qualificatives sont également ouvertes, dans une section spéci-
fique, aux candidats étalons Anglo-Arabes, Pur-Sang et AQPS de
2 et 3 ans. Ils pourront ainsi être sélectionnés directement pour la 
finale de Saint-Lô en vue d'obtenir leur approbation SF, comme TINO
DE NOUVOLIEU, approuvé en 2010.

Tout comme en 2010, ces qualificatives comportent une section
Obstacle et une section Dressage, permettant de sélectionner les
candidats étalons dans ces deux disciplines. En partenariat avec
France Dressage, un nouveau circuit de sélection a ainsi été mis en
place pour sélectionner les futurs reproducteurs spécialisés. C’est ainsi
qu’URIELO DU HOUX, Selle Français aux origines et aux aptitudes 
reconnues pour le Dressage, a obtenu son approbation à reproduire
en Selle Français lors des Journées Selle Français 2010.

QUALIFICATIVES ETALONS 2011 :  
un nouveau cycle est engagé
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VIE DE L’ANSF

Evaluation des candidats :

L’engagement de votre mâle Selle Français de 2 ou 3 ans à l’une de ces épreuves qualificatives s’effectue directement en ligne.

Rendez-vous sur le site www.francechevaldesport.fr

Les informations concernant le déroulement de chaque Qualificative seront disponibles dans le Règlement Technique des concours

2011, disponible très prochainement sur notre site www.sellefrancais.fr. 

Section Obstacle

2 ans :
• Modèle (40%)
• Allures (30%) (Galop 50% ; Pas 25% ; Trot 25%)
• Saut en liberté (30%)

3 ans :
• Modèle (35%)
• Allures (30%) (Galop 50% ; Pas 25% ; Trot 25%)
• Saut en liberté (15%)
• Saut monté (20%)

Section Dressage 

2 ans :
• Modèle (40%)
• Allures en liberté (60%) (Pas : 1/3 ; Trot : 1/3 ; Galop : 1/3)

3 ans :
• Modèle (35%)
• Allures en liberté (30%) (Pas : 1/3 ; Trot : 1/3 ; Galop : 1/3)
• Allures sous la selle (35%) (Pas : 1/3 ; Trot : 1/3 ; Galop : 1/3)
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Le corps des juges Selle Français aborde une nouvelle
étape. 
Michel GASPARD ayant souhaité passer le relais, les
juges nationaux et référents ont désigné Jean Louis
LENOURY pour reprendre le flambeau
Jean Louis LENOURY, avec une équipe renouvelée,
poursuivra le travail important construit au fil de plu-
sieurs années au service des éleveurs et du schéma
de sélection du Selle Français. L’équipe évolue, mais
les mots d’ordre restent les mêmes : Organisation,
Formation, Professionnalisme, Actions sur le terrain,
Unité et Solidarité. 

Un corps de juges organisé au niveau national
et régional

La structuration et l’organisation du corps des juges ont été mises en
place pour les races françaises de chevaux de sport (AA, ACA, SF),
aidée par le fonds Eperon, permettant à chacune d’intégrer les spéci-
ficités de chaque race ou discipline. 

L’ANSF a établi une structure reposant sur des juges départementaux,
régionaux et nationaux, mais a également créé la fonction de « juge
référent » pour chaque région. Celui-ci, maintenant associé d’un ad-
joint, est en charge de faire le lien avec l’ANSF pour les aspects régle-
mentation en concours d’élevage et animation du corps des juges.
L’ensemble de ce corps, animé par un Bureau et un Président, est ré-
glementé par un système de passage d’un niveau à l’autre, par des
tests d’évaluation, et des mises en situation.

Corps de juges : 
changement d’équipage
pour un maintien du cap

L’ensemble des juges nationaux et référents en séminaire
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Une présence et des échanges à l’international 

Dans le cadre de la promotion de la race à l’étranger et dans un souci
d’amélioration constant, des échanges sont réalisés chaque année
entre les différents stud-books et pays.

C’est ainsi que 3 juges étrangers sont venus compléter notre corps
de juges Selle Français lors de nos finales ; cela permet également à
une dizaine de nos juges nationaux et référents, de participer sous
couvert de l’ANSF à des concours d’élevage et des approbations
aussi bien chez nos voisins d’Europe (Holstein, KWPN, BWP par
exemple ou encore Suisse et Italie) qu’en Amérique du Sud et en Nou-
velle-Calédonie…

Le fonctionnement du corps des juges au 
niveau national

Ce sont près de 400 juges – nationaux, régionaux, et départementaux
– qui constituent le corps des juges et qui interviennent sur les

concours d’élevage. Ceux-ci se retrouvent chaque année autour de
journées de formations qui revêtent différentes formes :
• les formations initiales inter-races, destinées aux nouveaux et
jeunes juges, qui permettent d’intégrer les notions de bases de l’ana-
tomie, de la fonctionnalité, du jugement, et du fonctionnement des
corps des juges.

• des formations continues interrégionales destinées aux juges en
exercice et portant sur un thème de travail particulier, sur les nouveau-
tés de la réglementation et sur l’orientation politique, regroupant une
dizaine de dates par an. 

• des formations de compagnonnage, comme celle réalisée à Lyon
chaque année avec succès puisqu’elle regroupe une cinquantaine de
juges autour de 3 formateurs -compagnons -  eux-mêmes juges na-
tionaux.

• une réunion annuelle des juges nationaux et référents
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Zoom sur le séminaire 2010 des juges nationaux
et référents :

Tous les ans, les juges nationaux et référents de l’ANSF ont coutume
de se rencontrer afin d’établir un bilan de l’année écoulée sur les
concours d’élevage, et également de traiter et statuer sur les grandes
lignes du corps des juges ANSF.

C’est ainsi que 51 juges nationaux et/ou référents se sont réunis lors
du séminaire ANSF du corps des juges qui s’est tenu le 13 décembre
2010. Cette année revêtait une ambiance particulière car depuis la
création en 2010 du règlement du corps des juges ANSF, il a été dé-
cidé que des élections auraient lieu, calées sur le mandat des Admi-
nistrateurs de l’ANSF. Les membres du Bureau des Juges sont élus
pour 4 ans, en corrélation avec le calendrier des élections de l’ANSF,
suivant un décalage permettant de finir la saison de concours. Il est
ainsi renouvelé suite aux élections du CA de l’ANSF.

Souvenez-vous… au mois d’avril 2010, les élections de l’ANSF avaient
conduit à l’élection d’un nouveau Bureau et la réélection du Président
Yves Chauvin.

Différents points ont été mis à l’ordre du jour :
• Intervention du Président de l’ANSF Yves Chauvin sur le rôle des
Juges, et plus particulièrement sur celui du référent sur les concours
d’élevage, garant de la bonne application des règlements ; sur l’évo-
lution du règlement du Stud-book et de la politique de la race suite au
travail des juges, des Commissions du CA et du retour des différents
experts lors du Testage ou encore des JSF ; sur sa vision de l’ANSF
de demain.
• Rapport d’activité du corps des juges pour l’année écoulée par
Michel Gaspard et Brice Elvezi : formations juges et tournée de for-
mation hivernale, étude des examens et remise des diplômes à 6 nou-
veaux juges, animation et fédération de ce corps, travaux sur les outils

pédagogiques de formation, analyse des finales nationales, compa-
gnonnage lors d’Equita’Lyon et nécessité de le développer lors des
concours régionaux, déplacements à l’étranger…
• Intervention de Serge Cornut sur le jugement de la locomotion et
la notion de galop utile.
• Tour de table permettant de recueillir les retours de chacun
concernant l’année écoulée dans leurs secteurs respectifs. C’est
ainsi que des Commissions spécifiques ont été nommées pour travailler
sur l’évolution des grilles de jugement 2011. Ceci a permis de découler
sur un échange ouvert traitant de l’ensemble des points d’actualité.

Mais c’est bien le renouvellement du Bureau qui était le point d’orgue
de cette journée. Après le mandat de plus 5 ans de Michel Gaspard,
Jean-Louis Lenoury a été élu Président du Corps des juges ANSF avec
une équipe enrichie.

A Michel Gaspard d’introduire ces élections par une phrase bien
propre à sa personnalité : ˙ Dans un esprit de progr�s, la vitalit�
d�un groupe d�pend de la capacit� des Anciens � transmettre
leurs connaissances et � c�der la place aux jeunes. ¨

La nouvelle équipe du corps des juges de l’ANSF

Jean Louis Lenoury (Normandie St Lô) Président.
Michel Martinot (Centre Est), Serge Cornut (Normandie Le
Pin), Pierre Henriot (Est), Jacques Gabriel Petit (Centre
Ouest), Vice Présidents.
Guillaume Blanc (Ouest) et Philippe Cusenier (Est) secrétaires.
Christian Planchon (Bretagne) et Dominique Willaume
(Champagne Ardenne) responsable des commissions Forma-
tion et Réglementation.
Michel Gaspard et Marc Roguet sont nommés Présidents
d’honneur.

Réunion annuelle 2010 des Juges ANSF 





PORTRAITS CROISES : RENCONTRE 
avec Michel Gaspard et Jean Louis Lenoury

C’est l’occasion de revenir plus en détail sur le parcours de ces deux
éleveurs aux qualités unanimement reconnues dans la profession.

MICHEL GASPARD 
Les premiers pas à cheval

Michel Gaspard a suivi les traces de son père, éleveur-marchand-ca-
valier. Ils présentaient une centaine de chevaux par an en concours
de modèle, pour les Ardennais, les Selle Français, mais aussi pour les
approbations étalons. Son père a beaucoup œuvré pour l’élevage de
chevaux de sport, on lui doit notamment d’avoir fait venir dans l’Est le
premier étalon de sport au début des années 1950. 
Michel pratique le saut d’obstacles en compétition, avec la complicité
de son frère, avant sa mobilisation pour la Guerre d’Algérie. Il obtiendra
notamment un titre de Champion d’Alsace-Lorraine des moins de 20
ans et partira courir les Championnats de France par Equipe à Paris.

Vie professionnelle

Agriculteur, éleveur de bovins, il garde néanmoins une à deux pouli-
nières à la reproduction puis intensifie son activité de marchand en
vendant jusqu’à 200 chevaux par an. 
Le commerce se fait avec des chevaux de toutes disciplines (CSO,
CCE, Dressage) et lui donne l’opportunité de traiter avec des ache-
teurs Canadiens, Suisses ou Grecs.

Jean-Louis Lenoury, nouveau président, 
avec Michel Gaspard, président sortant

Michel Gaspard 
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Les débuts en tant que juge

Michel a été fortement influencé par son beau-père qui était lui-même
éleveur, président du Studbook Ardennais, mais aussi juge. C’est lui
qui désignait le Champion Suprême des Races lourdes et c’est lui qui
l’a pour la première fois sensibilisé à cette notion de jugement.
Son rôle se développe et s’étend au monde des courses où il devient
commissaire au galop et au trot. En parallèle, il est juge dans les
concours de modèle et allures en Lorraine où les éleveurs bénéficient
de sa double expérience de marchand et de cavalier.
Ceci couplé à la rencontre avec Monsieur Duroy, le beau-père de la
multi-médaillée en Concours Complet, Marie-Christine, finit de le sen-
sibiliser à l’importance des allures. 
Puis, on a fait appel directement à lui pour aller officier sur ses pre-
mières épreuves Qualificatives Etalons, c’était aux débuts de l’ANSF,
dans les années 1990.
C’est d’ailleurs en tant que juge aux allures qu’il officiera pour la pre-
mière fois à Saint-Lô, à la suite de Bernard Lebrun.
Michel gardera cette empreinte des courses en poursuivant ensuite
dans tous ses jugements la recherche de chevaux imprégnés de sang.

L’accession à la présidence du corps des juges

« Suite à la démission de Christian Planchon, il y a 5 ans 1/2, Philippe
Curti  - alors Président de l’ANSF - se trouvait dans l’obligation de le
remplacer au plus vite.
Les juges ont donc voté à bulletin secret pour désigner un successeur
lors d’un stage à Dozulé chez le Professeur Denoix. Personne n’était
candidat et le plébiscite sur mon nom me surprit. Je n’eus d’autre
choix que de leur proposer d’autres noms pour m’aider dans cette
lourde tâche.
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Marc Roguet, Michel Martinot, Jean-Louis Lenoury, Philippe Cusenier,
Guillaume Blanc et beaucoup d’autres m’ont dit « ok, on marche avec
toi. Christian Planchon avait déjà fort bien œuvré avant moi. Il a eu le
mérite d’avoir l’idée des référents en région, et au fil des stages, il était
plus facile de détecter et faire progresser les juges. Il arriva d’ailleurs
souvent que je lui demande son avis et je reconnais en lui un véritable
homme de cheval ».

Le mandat de président

« Ma nouvelle mission me prenait de plus en plus de temps et le bé-
névolat accapara une grande partie de ma disponibilité.Heureusement,
mon épouse fut toujours un soutien très précieux pour ma fonction.
Elle se débrouilla avec mes quelques chevaux (une poulinière et ses
produits jusqu’à 3 ans), aidée des enfants, et je lui dois beaucoup,
sans parler des valises et du linge toujours bien repassé ! »

Le rôle de juge

« J’ai tenu mon rôle durant un an et demi avec Philippe Curti et 4 ans
avec Yves Chauvin.
J’ai toujours pensé que les juges, tout en étant le relais entre l’ANSF
et les éleveurs, devaient rester des hommes libres, à la disposition de
l’association.

Ainsi, il me fut assez facile de fidéliser les juges, d’autant plus que les
tournées de formation et de Qualificatives Etalons me permettaient
d’en rencontrer un grand nombre ».

Les évolutions réalisées / L’œuvre entreprise

« Très vite, il m’a semblé important d’établir un règlement des juges
validé par l’ANSF, de créer des examens de passage pour chaque ni-
veau, puis de développer un outil pratique avec la création d’un logiciel
dont les corrections garantissaient la neutralité.
Ensuite, afin de ne pas perdre une partie de tradition orale et de vécu,
un gros travail d’équipe a été réalisé pour concocter un classeur à
destination des juges (et sans doute des éleveurs) pour les aider à
mieux comprendre la morphologie et le fonctionnement d’un cheval. »

Echanges internationaux

« Pendant la période d’Yves Chauvin, l’actuel Président, l’accent fut
mis de manière régulière sur une présence assidue aux Korüng et aux
différentes approbations des stud-books européens.
Les nombreux échanges avec nos voisins ont tissé un lien très fort
mais aussi et surtout la certitude qu’en Europe, on aime beaucoup les
chevaux français. »

Jugement du modèle à Equita'Lyon 2010 pour les juges en compagnonnage 



Compagnonnage

« Tout ce travail montre, s’il est encore besoin, qu’il a pu se réaliser
grâce à un corps de juges fort et soudé, cimenté par une grande 
cordialité et amitié. C’est dans cet esprit qu’est née l’idée du compa-
gnonnage. Elle permet de faire progresser dans des conditions idéales
les juges tout en profitant des conseils des plus expérimentés. »

Passage de témoin - Ce qu’il reste à entreprendre

« Entamant ma 75ème année, j’ai souhaité passer le flambeau - accom-
pagné par mon fidèle ami Marc Roguet - à une équipe plus jeune, en
nous basant sur les deux vice-présidents existants : Jean-Louis 
Lenoury et Michel Martinot.A titre personnel, nous restons avec Marc
Roguet Présidents d’Honneur du corps des juges et nous continue-
rons d’officier en tant que juges tant sur les Qualificatives Etalons que
pour répondre aux invitations de nos voisins étrangers. Un des projets
qui me tient à cœur et où tout reste à faire est le grand chantier entrepris
avec Guillaume Blanc, qui consiste à compiler les données récoltées
sur des concours de modèles et allures, soit près de 12 000 notes.
Des études sont en cours afin d’en sortir un outil fiable et performant
donnant des informations objectives et détaillées sur les traits carac-
téristiques redondants chez les produits d’une lignée, d’un étalon. »

Les souvenirs forts

« Le meilleur souvenir de ces cinq années réside sans aucun doute
dans l’état d’esprit qui règne au sein du corps des juges, cette cama-
raderie, cette solidarité. La confiance qu’il existe entre nous et les amitiés
que j’ai liées durant ces années resteront une formidable satisfaction
de l’exercice de ma mission.Une des grandes satisfactions de ces der-
nières années a été de voir tripler le nombre de femmes au sein du
corps des juges, et spécifiquement au niveau national. Une autre qui
me tient à cœur est d’avoir vu les éleveurs du Cantal gagner à Saint-
Lô, ce « symbole » montre d’une part que tous les naisseurs peuvent
espérer une réussite, et d’autre part que même avec un programme,
les juges regardent les animaux présentés et non leurs propriétaires ! 
A titre personnel, je retiens les performances de mes 4 petits filles en
compétition, qui m’ont offert en 2010 chacune au moins une Marseil-
laise lors de concours internationaux. Malgré ma frustration de ne pas
avoir pu voir mes petites filles concourir, je n’en reste pas moins très
fier de leurs belles réussites !
Mais au chapitre des souvenirs, je me souviens également des gens
mécontents et qui ont osé le dire. Nous leur avons toujours répondu,
quand ils nous ont demandé des explications, quand ils nous ont té-
léphoné, afin d’expliquer nos jugements, sans polémiquer.
Il est à noter d’ailleurs que l’on rencontre de moins en moins de re-
proches de la part des éleveurs, qui adoptent une attitude de plus en
plus professionnelle. Beaucoup viennent me rencontrer pour discuter,
échanger, et comprendre.
Enfin, je tiens à souligner que j’ai eu la chance d’avoir des présidents
qui m’ont fait confiance et laissé faire mon travail dans la sérénité. Au-
delà des juges et des élus, je tiens à remercier l’équipe permanente de
l’ANSF qui travaille à mes côtés depuis maintenant plus de huit ans pour
développer ce corps des juges. Je pense notamment à Magali Tournier
et Franck Le Mestre au début, à Benoit Chaigne et Brice Elvézi depuis
maintenant quatre ans. »

Aparté avec MARC ROGUET, 

« C’est mon père qui m’a mis à cheval. Agriculteur, il était pas-
sionné par les chevaux, et n’ayant pas eu la chance de pouvoir
en faire son métier, il m’accompagna et me donna la passion.
Ainsi c’est au jumping de Paris, au Vélodrome d’Hiver, que je
remportai mes premières victoires dès l’âge de 14 ans, où pour
des raisons d’économie, je retournais à l’internat le soir pour y
dormir !
Je repris la ferme familiale avant de m’installer par la suite ca-
valier professionnel, c’est cette même année 58 que je rencon-
trai ma femme. Nous étions à peine 15 cavaliers pro en France,
statut par ailleurs non reconnu à l’époque. J’ai commencé avec
2 chevaux sur les concours nationaux auxquels nous nous ren-
dions en train de fret, avant de terminer ma carrière avec un pi-
quet de plus de quarante. Mais c’est bien Belle de Mars
(Surioso x Herquemoulin) qui me permit d’atteindre le très haut
niveau et la médaille d’Or par équipe aux JO de Montréal en 76
avec d’Orgeix, Parot, Roche, et Rozier. En parallèle, je com-
mençai à juger les concours d’élevage en Picardie sous la hou-
lette de Pierre Hervaux et des Officiers des Haras. Quand mon
fils commença à gagner régulièrement en concours, je pris ma
retraite de compétiteur en continuant de l’épauler à la maison,
et pus me dégager un peu plus de temps.
Mes rencontres en concours, devenues de réelles amitiés,
comme avec les familles d’éleveurs Pignolet et Levallois, m’ont
permis d’enrichir et de compléter dans le domaine de l’élevage
mes connaissances acquises en tant que cavalier de haut 
niveau.
Je juge régulièrement sur la partie saut en liberté, mais change
quand cela est nécessaire sans aucun problème. Chacun, par
son parcours, a une spécificité - tout comme mon ami Alcide
Bacheley pour le modèle - c’est bien ce qui fait notre force.
Nous sommes complémentaires et ce que je souhaite par-des-
sus tout relever dans la fonction et le parcours des juges ANSF,
c’est que nous nous écoutons. 
Fort heureusement nous ne sommes pas toujours d’accord
entre nous, mais nous n’avons pas d’idées préconçues, 
d’arrogance les uns envers les autres. C’est bien un profond
respect qui maintenant est devenu une amitié. »
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JEAN-LOUIS LENOURY, 
nouveau président du corps des juges ANSF

Les premiers pas à cheval

Le premier contact se fait au travers des 3 chevaux de l’exploitation
qui servent aux travaux agricoles. Ses parents sont en effet agricul-
teurs bovins à La Ruette, sur la commune de Saint Fromond, non loin
de Saint-Lô.
Jean-Louis suivra les traces de son père en suivant l’enseignement de
l’Ecole d’Agriculture de Montebourg. Il monte au sein de la Société
Hippique de St Jean de Daye et participe aux nombreuses fêtes hip-
piques organisées par M. de Royer au Haras de Saint-Lô. C’est Jacky
Angot, le père des « 4 fantastiques » (Florian, Reynald, Cédric et Gré-
gory) qui l’initie à la pratique du saut d’obstacles.

Vie professionnelle

Parallèlement à son activité de production laitière qui regroupe un

cheptel de 50 vaches, Jean-Louis se lancera dans l’élevage avec 2 à
3 poulinières. Il monte les poulains jusqu’à 3 ou 4 ans, puis, le milieu
évoluant et devenant une véritable affaire de professionnel, il décide
de se contenter du débourrage et confie ses jeunes chevaux à 
l’exploitation à Jacky Angot.
C’est ensuite son fils Laurent, un de ses trois enfants, qui récupérera
le dressage et la valorisation des chevaux de l’élevage. Il est désormais
installé à la Ruette et entraîne un lot d’une vingtaine de jeunes chevaux.
Stoppant la production laitière au début des années 1980, c’est à ce
moment-là que la partie « équine » se développe pour atteindre 
rapidement 100% de l’activité.
Les Lenoury décident de prendre des chevaux en pension et les 
propriétaires représentent aujourd’hui la majeure partie des pension-
naires (une vingtaine pour le compte de propriétaires contre huit pour
l’élevage familial).
La diversification des activités passe aussi par l’ouverture d’une 
chambre d’hôtes il y a 8 ans, admirablement tenue par son épouse
Roselyne et qui rencontre un franc-succès, notamment lors des prin-
cipales manifestations hippiques de la région.

Les débuts en tant que juge

Il y a 15 ans, comme Michel Gaspard, Jean-Louis embrasse la fonction
de commissaire aux courses. Au même moment, il rejoint les forma-
tions de juges qui se tenaient au Haras du Pin avec Christian Planchon
et estime que c’est là qu’un noyau dur s’est formé.
Régulièrement appelé par le Directeur du Haras de Saint Lo pour aller
juger sur les concours de chevaux de selle, Jean-Louis poursuit sa
tâche jusqu’à 2004 où il devient juge référent pour la Normandie.
« Juger était en quelque sorte une façon d’assouvir ma passion -
comme certains montent à cheval – mais aussi de la servir, de faire
quelque chose pour » explique Jean-Louis.

Jugement du saut en liberté à Equita’Lyon 2010

Jean-Louis Lenoury 
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Regard sur la fonction

Jean-Louis a toujours été très investi dans la filière. Administrateur à
l’ANSF sous la présidence de Philippe Curti, il est actuellement 
Vice-Président de l’association des éleveurs de chevaux de sport 
normands : Cheval Normandie. Il estime qu’il est important de s’im-
pliquer dans la vie associative et qu’il se devait de le faire par égard
pour ses trois enfants et notamment pour son fils Laurent, cavalier.
Sur la fonction de juge, Jean-Louis estime qu’ils doivent être des pré-
curseurs, anticiper les évolutions du marché : c'est-à-dire anticiper les
exigences sportives qui seront requises de la part des chevaux qu’ils
jugent, mais également, anticiper les exigences de la clientèle.
Ils doivent donc opérer leur travail de sélection en sachant se projeter
dans l’avenir car ils savent que l’impact des chevaux qu’ils jugent à
un instant T ne se mesurera réellement que quelques années plus
tard.
Il souligne également l’importance qu’occupe le compagnonnage
dans la formation des « jeunes » juges et la perpétuation des savoirs.
Pour ces juges qui connaissent le monde des courses, il était difficile
d’adopter le même système où passés 70 ans, les commissaires sont
remerciés. Jean-Louis considère en effet que l’on ne doit pas se priver
de l’expérience des plus anciens, surtout quand les circonstances
sont offertes de juger dans l’ambiance et en condition de concours.

L’accession au rang de président du corps des juges

Reprenant le principe de collégialité et de partage des responsabilités,
Jean-Louis tient à ce que cette présidence ne soit pas l’affaire d’un
seul homme et insiste sur le remarquable travail effectué par Michel
Gaspard et le temps qu’il a consacré à sa fonction.
« La machine est en route, dit-il, je suis admiratif de ce que Michel a
fait et espère réussir à faire aussi bien. Je souhaite continuer dans la
même ligne, de compétence, de rigueur et d’honnêteté infaillibles aux-
quelles Michel Gaspard s’est attaché. On ne peut pas tolérer les per-
sonnes qui profitent du système. Il faut faire preuve d’intégrité, être
très objectif et savoir être discret.»

A cet égard, il rappelle qu’en tant que chef des juges, il est amené à
discuter avec le Conseil d’Administration, le Président Yves Chauvin
ou encore la Commission du Stud-book, mais qu’en aucun cas il ne
dispose de pouvoir décisionnaire ou de droit de vote. Ce n’est qu’un
avis consultatif, il se cantonne à un rôle technique.

Ce qui le fait progresser en tant que juge

« Ce qui nous fait progresser dans nos jugements - outre le nombre
très important de chevaux passés - c’est de voir l’évolution des che-
vaux par la suite, car nous les suivons dans leur carrière de compéti-
teurs. Les voir ensuite en compétition nous permet de prendre du
recul et donc d’affiner nos jugements » explique Jean-Louis Lenoury.
Et surtout, il insiste sur le travail en équipe. Etant amenés à juger à
plusieurs, souvent à trois, il souligne l’importance et l’enrichissement
qu’apporte la somme des réflexions de chacun.
Et Jean-Louis d’ajouter avec humour que ce n’est pas parce qu’il est
président que sa voix comptera plus qu’une autre.

Les souvenirs forts

Tout comme Michel Gaspard, Jean-Louis Lenoury insiste sur l’am-
biance qui règne au sein du corps des juges et qui en fait sa force.
C’est ce facteur humain qui l’attire particulièrement, bien plus que le
titre honorifique qu’il revêt désormais. 
« Derrière les chevaux, il y a des hommes » dit-il pour décrire la satis-
faction que lui ont apporté les rencontres qu’il a pu faire ou le fait de
côtoyer cette fratrie qu’est le corps des juges.
Au rang des satisfactions, Jean-Louis cite le fait d’avoir défendu dès
ses débuts les chevaux relativement légers et dans le sang, qui
n’étaient pas dans le type recherché à cette époque. Hier jugé trop
avant-gardiste, il apprécie donc d’autant plus la tendance actuelle vers
des chevaux plus chics et imprégnés de sang, tels HYM D’ISIGNY
que Jean-Louis Lenoury a élevé du sevrage jusqu’à ses 6 ans, âge à
laquelle il a gagné le Master des Etalons de Saint-Lô avec son fils 
Laurent avant de rejoindre les écuries d’Eric Navet.

Réunion annuelle 2010 des Juges ANSF : Michel Gaspard, Yves Chauvin, Marc Roguet
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L’année dernière, M. Daguet et M. Franzoni étaient inter-
venus lors de formations ANSF en régions. Comme leurs
exposés sont très complémentaires, fin d’année 2010 et
début d’année 2011, de nouvelles formations ont été orga-
nisées en région, en intervertissant les intervenants : 
M. Daguet s’est rendu là où M. Franzoni était intervenu en
début d’année 2010 et inversement. Succès garanti !

Egalement, de nouvelles régions ont pu bénéficier de l’offre de forma-
tion : ainsi, les régions du Sud de la France ont accueilli durant 5 jours
M. Franzoni, lors d’une tournée orchestrée sur cinq lieux différents ;
l’Alsace a bénéficié des conseils de M. Daguet, tandis que le Bretagne
va accueillir de nouvelles formations en avril.

Au total, ce sont près de 20 formations pour la préparation du jeune
cheval aux concours modèles et allures et à la vente qui ont été
organisées ou qui vont se tenir en région dans les prochains jours.
Tout comme l’année dernière, ces formations sont l’occasion pour les
éleveurs, les propriétaires, les cavaliers de se retrouver autour d’un
thème commun d’intérêt.

Formations organisées  par l’ANSF :

■ Le 8 décembre à Semur en Auxois (21)
■ Le 9 décembre à Quincey (70)
■ Le 10 décembre, à Douzy (08)

Suite au succès des formations du début d’année 2010,
de nouvelles formations de préparation aux concours
Modèles et Allures ont lieu dans les régions

FORMATIONS ANSF
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■ Le 11 décembre à Montier-Der (52)
■ Le 13 décembre à Etrez (01)
■ Le 14 décembre à Contamine sur Arve (74)
■ Le 16 décembre à Jas (42)
■ Le 22 janvier à Steinbrunn le Bas (68)
■ Le 23 janvier à Pfaffenhofen (67)
■ Le 24 janvier à Rosières aux Salines (54)
■ Le 25 janvier à Vittel (88)
■ Le 24 janvier à Bordeaux (33)
■ Le 25 janvier à Bretx (31)
■ Le 26 janvier à Rodez (12)
■ Le 27 janvier à Uzes (30)
■ Le 28 janvier à Aix en Provence (13)
■ Le 18 février à Angoulême (16)
■ Le 19 février à La Roche s/ Yon (85)
■ Le 13 mars à Malville (44)

Pour co-animer avec M. Daguet, les juges ANSF référents locaux ont
été conviés. Soucieuse de la qualité de ces interventions, en fin de
session, l’ANSF invite chaque participant à remplir un questionnaire
de satisfaction. Les synthèses sont étudiées attentivement et donnent
lieu à de nouvelles idées de formation.

Ainsi, il apparaît que ces journées sont très denses en information, et
qu’il serait souhaitable de pouvoir approfondir chaque grand sujet. 
La demande est entendue et nous allons travailler à une formation 
« niveau 2 », qui sera la continuité des formations de ces derniers
mois.

En moyenne, les formations ont accueilli une vingtaine de participants
chacune. Certaines ont dû être décalées du fait d’une météo particu-
lièrement difficile cette année, mais au final, toutes les formations prévues
initialement ont pu être réalisées. Certaines ont été très couvertes 
médiatiquement : France 3 a effectué un reportage sympathique sur
la formation de Rosières aux Salines, diffusé sur la chaîne locale…

L’objectif de ces formations a été de refaire un point sur ce qui est 
demandé en concours modèles et allures en termes de présentation
du cheval, et d’évoquer ce qui est recherché par le juge chez le cheval.
Cela permet ainsi à l’éleveur de mieux comprendre la philosophie de
ces rassemblements et l’intérêt d’y participer.

Notre partenaire Cavalassur est également intervenu, présentant 
la responsabilité civile liée au cheval (chevaux en pension, chevaux
transportés…), le phénomène de risque lié au cheval et les différentes
solutions apportées par Cavalassur.

Formation dans le Bas-Rhin (67)
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Les concours modèles et allures sont les premiers pas du cheval hors
de son élevage et ils signent l’entrée du cheval dans son parcours de
valorisation, dont l’objectif est à terme la vente du cheval. Les
concours modèles et allures ont donc une grande valeur éducative,
qui doit toujours être soulignée. 

Ces formations ont été très appréciées, avec une alternance de théorie
et de pratique, des intervenants de qualité, qui ont montré de grande
capacité de pédagogie, dans une ambiance détendue. Cette année,
suite aux retours de l’année dernière, l’accent a été particulièrement
mis sur la pratique. Pas facile de rester sur la carrière ou le manège
en hiver, mais les participants se sont volontiers prêtés au jeu et de-
mandent encore plus de pratique !

Après l’explication de ce qui est recherché au modèle, puis aux allures,
les participants se sont rendus sur les carrières pour voir évoluer les
chevaux et comprendre ce qui est recherché par le juge. Il a également
été expliqué l’intérêt du saut en liberté, complété par le saut monté au
régional et au national pour les 3 ans. Les éleveurs pouvaient amener
leur cheval lors de la formation, le cheval devenait alors cas d’étude
pour l’ensemble des participants.

Les supports théoriques se sont appuyés sur des présentations power
point, des vidéos, des photos, ce qui a permis à l’auditoire de se met-
tre « en situation » avant d’aller sur le terrain.

L’assistance est en général variée, avec la présence d’éleveurs, de 
cavaliers, de propriétaires, mais également de centres équestres.  Pour

chaque formation, une documentation complète, bien détaillée, 
permettant aux participants de se replonger dans la formation après
coup, a été remise et très appréciée.

Ces formations ont été organisées par les délégués ANSF en région,
avec en prime pour certains lieux, la possibilité de faire pointer son
cheval ou sa jument pour une inscription à titre initial ou une labellisation.

Attention ! Déclaration de naissance
poulains Selle français 2010.
Les déclarations de naissances des poulains Selle Français
doivent être faites dans les 15 jours qui suivent la naissance.
Les dossiers retardataires au-delà de l'année de naissance
font l'objet d'une procédure de rattrapage spécifique avec
des tarifs SIRE majorés.
A titre exceptionnel pour les naissances 2010, le montant
d'inscription au stud-book SF reste de 50€ pour les dossiers
reçus au plus tard le 31 mars 2011.
Passé cette date, le montant de l'inscription au stud-book
sera majoré à 100€.
Pour déclarer la naissance de vos poulains : en ligne
sur www.haras-nationaux.fr ou par papier à renvoyer
au SIRE à Pompadour.
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Mise en Travail et découverte
de l’obstacle

1. La mise en travail
Aux termes du précédent article, nous avons expliqué les bases qui
permettent au poulain d’être confirmé à la longe, aux deux mains, et
avec une embouchure.
Nous allons maintenant envisager sa mise en travail proprement dite,
ainsi que ses débuts à l’obstacle. Concernant la mise en travail, il est
important de se souvenir que les hommes qui suivent la carrière des
chevaux de course en sont arrivés à la conclusion qu’une partie de la
performance de ces chevaux est en rapport direct avec l’exercice 
précoce qu’ils ont eu avec leur mère d’abord, puis avec les chevaux
de leur âge. 
Il apparaît que les chevaux qui sont restés au box les six premiers mois
de leur vie, en raison de la remise gestante de leur mère, ne feront 
jamais la carrière qu’ils auraient méritée. Les éleveurs ont fait la même
constatation en ce qui concerne les poulains nés de mères porteuses. 
Les juments lourdes de trait, choisies dans un premier temps, malgré

un lait surabondant, les poulains suivant leurs mères, ne prenaient pas
un exercice souhaitable ou un développement suffisant. C’est ce qui
les a amenés à choisir comme mères porteuses, des juments 
trotteuses.
La mise en travail est un passage obligé du poulain au cheval de sport.
Il s’agit d’une modification profonde adaptative de l’ensemble de
l’organisme, du volume musculaire, du volume cardiaque, des poumons,
de la composition intime des cellules musculaires et cardiaques, de la
composition du sang, etc. Cette transformation est obtenue progres-
sivement grâce à un travail régulier parfaitement dosé, sans effort 
insurmontable, travail quotidien associant manège et extérieur, effort
et récupération. Ce travail va être exécuté au début uniquement en
endurance, c'est-à-dire un travail long, lent, et surtout régulier.
Avant que le cheval n’ait acquis trop de force et de puissance, il est
conseillé dès le début de la mise en travail de commencer à l’habituer
à la sangle par l’installation précautionneuse d’un surfaix, maintenu à
sa place par une bricole ou un collier de chasse.



A/ Les temps de mise en travail :

Idéalement, la durée de la première mise en travail d’un cheval doit
être de six mois.

Toutefois, la surcharge des emplois du temps, et les contraintes ma-
térielles, empêchent souvent de respecter cet impératif dans le cadre
de la préparation des poulains aux concours de modèles et allures de
deux et trois ans, de sorte que celle-ci pourra être réduite en étapes
de trois petits mois.

Les mâles de deux ans : ces chevaux doivent être mis au travail en-
viron deux mois avant leur premier concours. Les poulains qualifiés
pour les Journées Selle Français d’automne auront une période de
repos, puis seront remis en travail mi-août.

Les juments de deux ans : la durée de préparation doit aussi être
d’environ deux mois, le début étant plus tardif en raison du décalage
de la date des concours.

Les mâles de trois ans : la durée de préparation pour les premiers
concours doit être au minimum de trois mois, puisqu’ils doivent être
aussi présentés montés sur le plat et à l’obstacle. Les poulains quali-
fiés pour les Journées Selle Français doivent également être remis en
travail mi août.

Les hongres et juments de trois ans, présentés en septembre, de-
vront commencer une première préparation du mois de février au mois
d’avril, suivie d’un temps de repos, puis d’une nouvelle préparation
un mois et demi avant la date du concours.

B/ La physiologie de la mise en travail

Pendant toutes ces périodes de première mise en travail, il conviendra
d’être très vigilant sur un certain nombre de points.

Les poulains doivent être très rapidement ferrés des antérieurs et
parés des postérieurs ; ainsi, ils pourront être relevés environ dix jours
avant la présentation. Si la pose des premiers fers est réalisée au 
dernier moment, le poulain y perdra en confort et il risque d’avoir des
allures défectueuses, ainsi que des réceptions difficiles.

Le port de guêtres antérieures est obligatoire, le port de cloches est
très vivement conseillé à l’entraînement.

Rapidement, le poulain sera confronté à des problèmes de courbatures
et de contractures, lesquels se traduisent par des allures étriquées,
et parfois par des irrégularités pouvant aller jusqu’à la boiterie des
membres postérieurs, plus particulièrement celui du côté long.
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En cas d’apparition de ces symptômes, il ne faut pas arrêter l’activité,
mais seulement la diminuer, et en tant que de besoin, le recours à l’ad-
ministration de produits adaptés pourra être utile.

Il est fréquent qu’apparaisse un engorgement des postérieurs, consé-
cutif à une surcharge hépatique, laquelle peut être soulagée par 
l’administration de produits hépato-protecteurs et diurétiques.

Au-delà de ces contraintes spécifiques à la mise en travail, l’évidence
conduit à respecter les règles élémentaires de contrôle de l’état 
général du cheval. Par ailleurs, un cheval en liberté au pré parcourt
environ quinze kilomètres par jour, ce qui donne une idée de ses be-
soins de mouvement, de sorte qu’une sortie quotidienne, même de
courte durée, constitue un strict minimum.

2. La découverte de l’obstacle :
Si l’on désigne systématiquement l’élément à franchir, par le terme :
« obstacle », l’idéal devrait être qu’il n’en soit pas un.

A/ Le travail sur les barres au sol :

Grâce aux bonnes aptitudes acquises lors de son initiation à la longe,
l’élève pourra découvrir et améliorer ses capacités pour le franchissement
d’un obstacle. Le cheval s’étant habitué progressivement à la 
présence du mors dans sa bouche lors de l’initiation à la longe, l’em-
bouchure utilisée au départ est conservée. 

Le mors à aiguille, en cuir ou en résine, peut être remplacé par un mors
Chantilly, à gros canon, de préférence lourd. Progressivement, la longe
pourra être installée en position dite Colbert, c’est à dire passée du
côté interne dans l’anneau du mors, et attachée du côté externe, en
passant au dessus de l’encolure, au niveau de la troisième vertèbre
cervicale.

Afin d’atténuer la peur naturelle du cheval, il convient de porter une
très grande attention à la phase de découverte de l’obstacle.

En effet, le franchissement de n’importe quel obstacle, ne doit pas 
entraîner un phénomène d’accélération, révélateur du réflexe de peur,
qui nuira à la qualité du saut, le cheval prenant l’habitude de trop 



utiliser son élan et sa vitesse, au détriment du développement de sa
puissance et de l’amélioration de son style.

Le cheval étant en principe en confiance lorsqu’il est tenu en main, le
longeur l’approche de l’obstacle en restant à ses côtés, il l’arrête 
devant, et lui donne la possibilité d’allonger son encolure jusqu’à venir
le frôler avec ses naseaux. Puis, tout en le précédent légèrement, le
longeur franchit l’obstacle avec son élève, en lui permettant de main-
tenir son encolure allongée.

Au départ, il s’agit d’une simple barre par terre, puis ce protocole sera
obligatoirement respecté, pour la découverte de nouveaux éléments,
tels que des soubassements, bidets, haies, murets, bâches etc...

La recherche de cette attitude est fondamentale, puisqu’elle va créer
l’appétence du mouvement, c'est-à-dire le franchissement de 
l’obstacle avec le moins d’accélération possible. Dans le cadre de 
travail, qui est le même que celui utilisé lors de l’initiation à la longe, il

est conseillé de placer l’obstacle à six mètres de l’angle, de façon à
éviter toute accélération à la réception.

Tout départ au galop intempestif, conséquence d’une détente insuffi-
sante, ou d’un réflexe de peur, doit être évité et maîtrisé par un retour
serein aux allures inférieures jusqu’à l’arrêt immédiatement récom-
pensé par la voix, et la caresse administrée au niveau de la croupe
(souci de rectitude).

Le dresseur doit toujours garder la maîtrise du mouvement, et maintenir
sans cesse une impulsion de qualité, ce qui nécessite la soumission
progressive du cheval.

Au début de la formation, l’obstacle, constitué d’une barre au sol, est
franchi correctement au pas, puis au trot, dans le respect de l’allure
et de l’attitude favorable, sans amorce ni esquisse de saut.

Ceci acquis, le même résultat doit être obtenu au trot sur trois barres
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par terre espacées d’environ un mètre vingt à un mètre quarante, 
distance à adapter en fonction de la nature du sol, et de l’amplitude
du cheval.

Pour les chevaux à grande amplitude, il convient de commencer sur
une distance confortable, puis de la diminuer progressivement, le 
processus inverse sera adopté pour les chevaux à petite amplitude.

Lors du franchissement des barres au trot, il faut impérativement res-
pecter la cadence du cheval, favoriser sa bonne attitude à savoir
abaissement de l’encolure, ouverture de l’angle tête encolure, tension
de la ligne de dessus, le cheval donnant alors l’impression de « venir
voir les barres avec son nez ».

L’exercice réussi est concrétisé par une augmentation du temps de
suspension du trot, qui devient alors presque passagé.

Afin d’obtenir un meilleur résultat, il est conseillé de surélever les barres
au moyen de supports d’une hauteur d’environ huit centimètres.

B/ Les premiers sauts :

Lorsque le cheval est confirmé sur un cercle, longe tendue, et qu’il est
capable de franchir les éléments au sol dans l’attitude précédemment
décrite, il se trouve dans les conditions favorables pour réaliser ses
premiers sauts.

Ceux-ci seront impérativement effectués au trot. En effet, à la longe,
en liberté ou monté, le respect de cette allure favorise la soumission
et la disponibilité du cheval, l’absence d’accélération lui permettant de
prendre le temps de franchir l’obstacle en respectant les 
mécanismes innés locomoteurs du saut. Si l’on voulait obtenir le
même résultat au galop, il serait alors nécessaire d’augmenter la 
hauteur de l’obstacle, avec les conséquences sur la bonne santé du
cheval, sa longévité, et son moral.

« Le saut au trot, et c’est peut-être là son plus grand intérêt, permet
de parfaitement apprécier dans la zone d’abord la motivation du che-
val, les modifications d’attitude, et le surcroît de tension que cette mo-
tivation entraîne, tout en maîtrisant autant que faire se peut
l’accélération et la diminution de l’équilibre que nous savons résulter
de ce surcroît de tension ». (Pierre PRADIER, Mécanique Equestre et
Obstacle, Editions MALOINE).

Idéalement, et particulièrement si le cadre de travail est de grande
taille, les premiers sauts devraient être effectués à la longe, afin de
contrôler l’allure le plus longtemps possible (éviter la fuite en avant,
l’accélération), et de conserver la maîtrise de l’itinéraire, le tout, avant
et après le saut.

Toutefois, dans un cadre de travail de petite taille, petit manège ou
petit enclos, d’environ quinze mètres de large sur vingt mètres de long,
l’obstacle placé éventuellement sur le petit côté si nécessaire, les pre-
miers sauts pourront être effectués en liberté, le cheval conservant son
filet et son mors. Il est alors très important que l’on obtienne en liberté
les mêmes résultats concernant les allures et l’attitude, que ceux ob-
tenus à la longe.

Pour les premiers sauts à la longe, il est parfois préférable de fixer la
longe sur l’anneau intérieur du licol plutôt que sur l’anneau du mors,
et ce, afin de ne pas perturber le mécanisme du saut.

Mais pour l’améliorer, un longeur expérimenté conservera la longe 
attachée à l’anneau interne du mors, il utilisera le contact avec la
bouche du cheval, pour emmener sa tête le plus loin et le plus bas
possible dans la zone d’abord, facilitant ainsi l’abaissement de 
l’encolure sur la battue et la bonne organisation de la réception.

Mécaniquement, le cheval se reçoit sur le deuxième temps du galop,
par exemple lors d’une réception à droite, il se reçoit sur le bipède 
diagonal gauche, tout autre type de réception étant en général la
conséquence d’un manque de tension. En liberté ou à la longe, les
supports des obstacles seront de préférence des cubes en plastique,
qui présentent l’avantage d’être faciles à manipuler.

Ils permettront de construire des obstacles à fixité réduite, et de poser
une barre longitudinalement, servant à la fois de guide pour la longe
et « d’oreille ».

De plus, toujours dans un souci d’amélioration du mécanisme de la
réception, une barre au sol d’environ trois mètres, peut-être posée
après l’obstacle, perpendiculairement à celui-ci au niveau du quart 
intérieur de son front. 

Le premier obstacle sera un petit vertical d’environ vingt-cinq centi-
mètres, composé d’une barre à cette hauteur, et d’une barre d’appel
posée entre vingt et trente centimètres en amont.

Dans la mesure où à ce stade, le cheval n’est pas encore dressé 
à sauter au milieu de l’obstacle, la mise en place d’une croix est 
déconseillée.

6 mètres

PLAN POUR LE FRANCHISSEMENT D’UN OXER À MAIN GAUCHE

3 petits 
mètres





Les barres auront un diamètre de neuf centimètres et une longueur
de trois mètres cinquante.

Rapidement, le vertical sera transformé en oxer très légèrement mon-
tant, par l’apport d’une troisième barre placée au dessus de la barre
d’appel.

Il est fondamental de procéder ainsi, plutôt que d’ajouter une barre
derrière celle qui constituait le vertical, afin que le cheval apprenne tout
de suite à se préparer (« se reculer »), et à avoir une trajectoire dont la
flèche est au milieu de l’obstacle.

Les sessions d’obstacle seront effectuées une fois à une main, et 
l’autre fois, à l’autre main, le travail préparatoire ayant été pratiqué à
la main inverse de celle du saut.

Par exemple, pour une leçon programmée avec saut à main gauche,
l’échauffement sera effectué à main gauche, le travail sur les barres
au sol à main droite, et le saut à main gauche. Il n’est pas souhaitable
de sauter le même jour aux deux mains, car après avoir changé l’obs-

tacle de place, cela implique de refaire le protocole complet à savoir,
travail sur les barres par terre, saut de verticaux, puis d’oxers de plus
en plus larges, risquant ainsi de trop charger le travail, et de mal 
terminer la leçon.

De plus, il est conseillé de privilégier la fréquence des sessions 
d’obstacle plutôt que leur intensité.

Le but étant d’obtenir rapidement un saut de qualité en adéquation
avec le niveau de la progression technique et physique du cheval, saut
après lequel le travail à l’obstacle prendra fin, lui laissant ainsi un 
souvenir plaisant.

Le dresseur va déterminer de quel côté le cheval est le plus à l’aise,
et devra essayer d’améliorer l’autre côté, en augmentant la fréquence
des sessions sur ce côté, toujours dans une recherche de symétrie et
de rectitude.

Prochainement nous essaierons notamment d’expliquer comment
améliorer, en liberté ou monté, les allures et le style du cheval à l’obstacle.
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Le Selle Français accueille
le concours International 
des Young Breeders, 
une compétition pour les jeunes 
présentateurs de chevaux

INTERNATIONAL



En 2009, le championnat mondial des jeunes présentateurs de
chevaux avait lieu en Irlande. 17 Stud- Books étaient présents,
dont le Stud-Book Selle Français, défendu par deux équipes de
trois jeunes qui avaient fait le déplacement. André Audinot, 
récompensé lors des Journées Selle Français 2009, avait rem-
porté le titre mondial de la présentation d’un cheval en main. 

La prochaine rencontre pour ces championnats du monde aura
lieu les 22 et 23 juillet 2011. Ce sera le Selle Français qui accueillera
cet événement international.

Qu’est ce que le concours 
des Young Breeders ?

Les Young Breeders est un programme international associé à la
WBFSH, qui a pour but de regrouper des jeunes de 16 à 25 ans 
représentants leur Stud-Book, sur des compétitions autour de 
l’élevage. Cette compétition se déroule en quatre épreuves :

• Jugement d’un cheval aux allures et au saut en liberté : consiste à
noter individuellement  une série de chevaux selon 4 critères : le trot,
le galop, la technique et la qualité de saut.

• Jugement d’un cheval au modèle : consiste à noter individuellement
trois chevaux selon dix points précis. 

• Présentation d’un cheval en main en triangle : le candidat est lui-
même évalué. Lors de La présentation en triangle, le jeune présenta-
teur doit faire ressortir toutes les qualités de sa monture tant sur le
plan physique que comportemental. Cette épreuve est l’épreuve reine
de la compétition. 

• Epreuve théorique sous la forme d’un QCM (Questionnaire à Choix
Multiples) en anglais : différents thèmes liés au cheval sont abordés
(alimentation, élevage, sport équestre). Les jeunes doivent répondre
individuellement à une vingtaine de questions. Des questions qu’ils
auront pu étudier au préalable avec les réponses. 

Cette compétition festive se clôt par un défilé des équipes et de leur
mascotte aux couleurs de chaque Stud-Book représenté. 

Les objectifs 2011

• Le premier objectif est d’accueillir une vingtaine de Stud-Books
étrangers pour cette compétition internationale. Le rassemblement

aura lieu en Rhône-Alpes, région à l’initiative des Young
Breeders en France.

• Le deuxième objectif  sera de mettre en place des
équipes représentant le Stud-Book Selle Français, qui
participeront au concours international des Young 
Breeders. Pour cela, l’ANSF prévoit d’organiser un cham-
pionnat national, courant mai 2011, afin de sélectionner
nos meilleurs jeunes présentateurs.  

Ce programme des Young Breeders est ouvert à tous les
jeunes de 16 à 25 ans, qui souhaitent apprendre et/ou se
perfectionner à l’évaluation et la présentation d’un jeune
cheval. N’hésitez pas à vous rendre sur le site Internet de
l’ANSF. Vous y trouverez des informations plus détaillées
sur le déroulement de la compétition.  

Les jeunes représentants des Stud-Books
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Sélection : choisir l’étalon
pour sa jument !
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Comme chaque année, tous les éleveurs préparent leur
saison de monte et passent beaucoup de temps à choisir
l’étalon ou les étalons qui seront destinés à produire les
prochains poulains de leurs juments. C’est, pour ma part,
chaque année un grand plaisir de concocter les pedigrees
des futurs croisements qui donneront les poulains de l’année
suivante.

A chaque concours, je prends plaisir à discuter avec des
amis ou des éleveurs sur les étalons et les croisements. Il
y a souvent autant d’avis que d’interlocuteurs !

Qui croire ?

Evidemment, les “conseillers ne sont pas les payeurs” mais parfois
l’expérience et les conseils peuvent en aider certains. Les copains ne
sont pas toujours les meilleurs conseillers car ils ont leurs lubies, leurs
têtes et de plus ne connaissent pas votre jument comme vous la
connaissez. Les étalonniers dont je suis, ne peuvent pas être totale-
ment objectifs, il faut l’avouer, surtout vis à vis des étalons de la
concurrence, et pour cause !
En revanche, ils peuvent vous conseiller sur leurs étalons dont ils
connaissent les qualités et les défauts.
Le tout étant que le choix de l’étalon corresponde à vos critères de
sélection. 
Tel étalon peut être intéressant pour telle jument et pas pour telle autre.
Cela ne veut pas dire que cet étalon est excellent ou excécrable dans
l’absolu, cela dépend simplement de la jument à laquelle on le destine.

Le pire des avis se trouve sur les forums internet où des gens sans
aucune compétence racontent tout et n’importe quoi sur certains éta-
lons. Les cavaliers ne sont pas toujours de bons conseils non plus car
trop souvent ils jugent en fonction d’un seul cheval qu’ils ont monté
ou vu, qu’il soit bon ou mauvais. Cependant l’avis de celui qui a monté
l’étalon lui-même ou une partie suffisante de sa production, peut être
intéressant. Mais alors est-il objectif vis à vis du propriétaire de l’étalon
dont il est le prestataire ?

Combien de fois ai-je entendu des plaisanteries au sujet d’un cavalier
qui vantait, dans certaines publicités éhontées d’un étalonnier, les soit-
disants mérites de tel ou tel étalon qu’il montait. Une fois le cheval
parti de ses écuries, on avait enfin la véritable version qui n’était plus
aussi enjolivée !

De toute façon, personne ne connaît tout de tous les étalons depuis
leur jeunesse jusqu’à leur carrière sportive finale. Quelques profes-
sionnels, toujours sur les terrains, sont bien sûr mieux informés que
les autres. Mais qui peut se targuer d’être partout et de tout savoir ?
Si vous en croisez un qui prétant l’être, fuyez ce beau parleur !
Certaines informations concernant les étalons peuvent être analysées
individuellement mais c’est un travail compliqué. 

Comment apprécier les résultats des finales “jeunes chevaux” SHF où
les meilleurs étalons sont souvent ceux qui saillissent des centaines
de juments chaque année, donc ceux qui ont le plus de produits sur

le marché. Quid de certains étalons qui saillent seulement quelques
dizaines de juments et qui passent inaperçus alors qu’ils ont quelques
excellents produits ? Au niveau international, quelle instance va réper-
torier le nombre de naissances des étalons européens ? Aucune.
Alors, la WBFSH va faire un classement mondial des meilleurs étalons
mais sans vous dire que tel ou tel étalon qui a 30 ou 40 produits ga-
gnants en CSI en a produit 600 par an en Europe.
En revanche, tel autre peut en a 3 ou 4 mais en ne produisant qu’une
trentaine de foals par an ! Au bout du compte, ce n’est pas du tout
pareil. Qui est réellement améliorateur ?
C’est souvent un long travail d’analyse que la presse spécialisée ne
fait pas (ou plus) faute de chroniqueurs compétents ou motivés. Donc
on ne trouve pas toutes les informations objectives. 
Et là je parle des élites, mais combien d’éleveurs vont se satisfaire
d’étalons ordinaires, sous des prétextes falacieux, soi-disant parce
qu’ils sont “bon marché” ou qu’ils les ont vu sauter dans un concours
local. Mais “au pays des aveugles, les borgnes sont rois”.
Tout n’est pas dit publiquement et tout ne peut pas se dire (sans 
risquer des ennuis !). Certaines publicités sont même véritablement
mensongères.
Cela dit, fort heureusement, certains supports sont publiés avec un
souci de transparence et la publication d’informations plus objectives.
Ce sont principalement le Guide ASEP des étalons de sport et le
Guide des étalons de l’ANSF. Le reste est plus mercantile.

De toute façon, on peut rester “positif” et dire que certains étalons
sont plus commerciaux que d’autres, que certains transmettent de
façon notoire de beaux modèles, de bonnes allures, d’autres de la
force mais pas forcément de la distinction ou l’inverse. En revanche,
il est plus difficile de dire que tel étalon transmet souvent telle tare ou
tel défaut, que tel autre fait quelques poulains talentueux mais beau-
coup de rétifs, que tel autre à une semence qui ne devrait pas être
commercialisée tellement elle est mauvaise etc … Tout n’est donc pas
dit, ou du moins écrit. 

De toute manière, l’étalon idéal qui convient à toutes les juments
n’existant pas, il faut des étalons pour servir toutes les juments. Et de
plus, toutes les juments ne conviennent pas à tous les étalons.
C’est donc bien difficile pour tous les éleveurs et encore davantage
pour le néophyte de s’y retrouver. C’est à l’éleveur de faire ses 
recherches et de choisir parmi ses priorités.

J’ai connu des éleveurs qui envoyaient leur jument uniquement aux
étalons “Champions du Monde”, passant d’I LOVE YOU à QUITO DE
BAUSSY ou BALOUBET DU ROUET  à l’époque.
Pourquoi pas ! C’est un choix comme un autre. Mais est-ce le seul cri-
tètre intéressant ? Et surtout qu’est-ce que cela a finalement donné ?
Je me souviens aussi d’un éleveur me disant qu’il adorait untel de mes
étalons, mais que sa jument n’était pas assez bonne pour lui. Ce à
quoi j’ai répondu que si la jument ne méritait pas un bon étalon pour
l’améliorer, il ne fallait pas la faire saillir du tout. Car aller à un étalon
ordinaire garantissait la médiocrité. 
Et des chevaux médiocres il y en a plein les boxes des écuries des
cavaliers ! La sélection, c’est quand même, avant tout, de rechercher
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l’amélioration, n’est-ce pas ! Alors comment s’y prendre et à qui se
fier surtout quand on n’est pas dans le secret des dieux ? 
Avant tout, à votre analyse et à votre feeling car finalement c’est vous
qui prenez le risque, c’est vous qui payez et c’est vous qui aurez le
poulain, bon ou mauvais, dans vos boxes pour des années. De plus,
si vous vous faites des erreurs, vous ne pourrez vous en prendre qu’à
vous-même ! Ce n’est donc pas une mince affaire que de choisir un
étalon. D’autant que le rêve ou le fantasme ne sont pas toujours bons
conseillers non plus !

Un poulain pour quoi faire ?

Voir un champion le dimanche soir sur Equidia et décider que l’an pro-
chain on aura un poulain de celui-là, n’est pas forcément le bon choix.
Pourquoi ? Parce que la première des questions ne doit pas être, “je
veux cet étalon pour ma jument”, mais devrait être “est-ce que cet
étalon croiserait bien avec ma jument ?“.
Par ailleurs, ces chevaux ont déjà de nombreuses années d’expé-
rience et sont montés par les meilleurs cavaliers du Monde. Mais avez-
vous vu ces mêmes étalons en concours quand ils étaient jeunes et
pas encore si bien dressés ?

Certains montraient, peut-être, beaucoup de (mauvais) caractère ou
une technique naturelle défaillante. D’autres étaient, sans doute, déjà
naturellement très doués et faciles. Mais le savez-vous ?
Enfin les avez-vous vus “déshabillés” ?

Etant moi-même propriétaire de chevaux de haut niveau, j’ai accès
aux écuries du circuit des CSI et CSIO. J’ai donc la possibilité de voir
certains de ces grands étalons champions, nus dans leur boxe ou au
pensage. Certains sont aussi beaux de près que de loin sous la selle
de leur cavalier, mais d’autres sont beaucoup moins flatteurs ou ont
des défauts graves !

Mauvaise construction, très mauvais aplombs, des tares dont 
certaines peuvent être héréditaires, j’en passe et des meilleures. Le
pire, c’est que certains d’entre-eux saillisent parfois des centaines de
juments juste parce qu’une vidéo spectaculaire circule sur le web !

Être sur les grands terrains de CSI tous les week-ends, si on a l’esprit
d’analyse et que l’on s’intéresse aux origines, est très important pour
un éleveur. Cela permet, bien sûr, de savoir quels sont les cracks, (mais
cela on peut le faire devant son ordinateur ou sa télé), mais surtout ce
qui prime c’est le contact avec ces champions de haut niveau, les
stars mondiales que l’on voit travailler au paddock, sauter en piste 

Quick Star
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régulièrement et pas seulement une fois par hasard et que l’on peut
voir aux écuries. On prend conscience de ce que doit être le champion
d’exception … si on a comme objectif réel d’en produire. On se fait
aussi une meilleure idée de la production d’étalons d’autres stud-
books. J’utilise, moi-même, chaque année des étalons “extérieurs”,
c’est-à-dire autres que ceux dont je gère la carrière, pour 20% de mes
juments. Cela me permet de renouveler mon pool génétique. Je suis
évidemment très sévère sur mes critères de choix, au même titre que
je le suis pour mes propres étalons avant de les intégrer dans mon
catalogue puisque je serais amener à utiliser leur services avec ma 
jumenterie. 
Parfois, je me laisserais bien tenter par tel étalon qui me semble inté-
ressant pour l’une de mes juments. A titre d’exemple, récemment, je
voulais confier l’une de mes meilleures jeunes juments (une fille de
KATCHINA) à un ancien grand champion étranger. J’avais longuement
hésité car son pedigree, notamment son père, ne me plaisait pas
beaucoup. Mais j’avais vu quelques foals qui m’avaient séduit et un

produit en CSI. J’étais donc presque décidé. Puis finalement, en com-
pulsant les résultats 2010 des nouveaux indices, j’ai constaté que
parmi sa première génération SF de 4 ans, aucun n’avait atteint un
ISO supérieur à 105 !

Puisqu’il saillit des centaines de juments chaque année, je vais encore
attendre pour voir comment les générations suivantes vont se com-
porter en concours. Il sera toujours temps d’y aller plus tard. Je laisse
les autres se brûler les ailes, en quelque sorte puisque comme tout le
monde j’ai l’embarras du choix !

Car il y a un phénomène surprenant, c’est la différence avec laquelle
un étalon va produire en fonction de la jumenterie qu’il sert. Tel étalon
va débuter sa carrière en Belgique, Hollande ou Allemagne et produire
différemment en France et vice versa. Ce n’est donc pas une garantie
de voir un produit d’un étalon issu d’un autre stud-book. Pour avoir
lancé la carrière d’étalons, entre autres, comme CALVARO ou LANDO
en produisant un crack de chacun d’eux, je me rends compte que les
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produits des ces étalons issus de juments SF sont totalement diffé-
rents de ceux issus des autres stud-books. 

Je me souviens avoir parfois hésité à utiliser tel ou tel étalon parce que
le pedigree ou le modèle ne me séduisaient pas assez, même quand
la production s’avérait bonne. Parfois, j’ai regretté ces tergiversations.
Je dois l’avouer, je regrette de n’avoir jamais utilisé LE TOT. J’ai eu
tort, d’autant que j’avais la jumenterie dans le sang qui lui convenait.
C’est aussi le cas de DARCO que j’ai longuement hésité à utiliser à
cause de son type “rétrograde” et que je n’ai finalement utilisé qu’une
fois, sans succès, il y a 20 ans. J’ai parfois mis du temps à en utiliser
certains autres comme GALOUBET ou JALISCO, parce que j’avais
leur père ALME à la maison.

C’est d’autant plus difficile de faire des choix que la majorité des éle-
veurs n’ont qu’une, voire deux juments et que parfois ils sont tentés
par une dizaine d’étalons, choix qui varie chaque année ! Eh oui, je
sais, c’est bien compliqué de n’en tirer qu’un du chapeau et de trouver
l’étalon idoine ! Mais c’est là tout le charme de l’affaire. Globalement
en France 20% des éleveurs veulent produire un cheval de Dressage
ou de CCE et 80% pensent plutôt au CSO. Ensuite, ce sont souvent
les aptitudes du poulain qui l’orienteront vers telle ou telle discipline.
Avant tout chose, il faut donc savoir quels sont les objectifs sportifs
du futur poulain que l’on veut faire naître. Souhaite-t-on produire un

bon cheval, beau, facile, agréable pour amateur ? Celui qu’on aurait
envie de monter soi-même ou que nos enfants pourraient monter avec
plaisir en concours ? 

Tous les étalons ne sont pas faits pour produire ce type de chevaux.
Il ne faut pas croire que le rebus de ce que l’on esperait être un cheval
de haut niveau, sera systématiquement un bon cheval d’amateur. Ce
serait trop simple. Alors est-ce que le dernier Champion Olympique,
si exceptionnel mais qui semble si compliqué, est le bon choix pour
produire avec ma petite “mémère” le bon cheval pour mes gamines ?

A l’inverse, ma jument qui a un pedigree “d’enfer”, soeur de cham-
pions, ne mérite-elle pas mieux que l’étalon anonyme qui fait la monte
près de chez moi à un tarif soi-disant alléchant ? Avec une telle géné-
tique, ne serait-il plus intéressant d’investir dans un étalon de renom
international pour vendre le foal ? Là encore, le choix de l’étalon peut
être influencé par votre objectif commercial. Vendre “sous la mère” né-
cessite un très chic poulain avec une origine à la mode (père et mère).

Mais pour vendre à 3 ans, il faut surtout un poulain sain (bonne visite
vétérinaire) et qui a de bonnes aptitudes sportives, un bon look et un
bon pedigree. Il pourra alors avoir accès à des ventes élites. Mais 
attention, le poulain très bien né mais pas doué vaudra beaucoup
moins cher à 3 ans qu’il ne valait foal !
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Ensuite, certains éleveurs valorisent eux-mêmes en concours leur pro-
duction ou la font valoriser par un cavalier. Là encore, l’aptitude et la
santé vont primer sur le reste. Un super 6 ans, quel que soit son pe-
digree, vaut toujours beaucoup d’argent. Le bon pedigree est un plus.
S’il a une génétique exceptionnelle cela n’en sera que mieux.

En revanche, le cheval pas très beau, moyennement doué ou difficile
de caractère ou encore avec une visite “ordinaire” va toujours être dif-
ficile à vendre et celui-là fera toujours perdre de l’argent à son éleveur
ou son propriétaire, surtout s’il est issu d’une saillie au tarif farami-
neux.

Enfin, nombreux sont les nouveaux éleveurs ou éleveuses qui font saillir
leur ancienne jument de concours (ou parfois de club !) ou celle de
leurs enfants qui font des études. Là encore, les choix seront différents
en fonction des objectifs sportifs et commerciaux. Beaucoup me disent
vouloir produire un poulain pour monter eux-même. Sachant que 80%
des cavaliers sont des femmes ou des jeunes filles, le but est de pro-
duire un joli cheval de taille moyenne (1m65), avec une bonne loco-
motion, un bon caractère et qui sautera bien des parcours à 1m20.
Pour cela il faudra choisir l’étalon correspondant et pas forcément
celui qui ressemblerait à SHUTTERFLY ou CHECKMATE (qui sont
hongres) !
Dernière vérification, le stud-book d’enregistrement du poulain à venir.
Trop de gens s’imaginent que, sous prétexte que la jument est SF ou
que le poulain va naître en France, le foal sera d’office SF.

Détrompez-vous ! Les réglements ont évolué et d’autres stud-books
sont autorisés à enregistrer des poulains en France. Par ailleurs, tout
cheval entier est autorisé à saillir en produisant en France des OC (Ori-
gine Constaté) et à l’étranger des chevaux enregistrés au “livre II”.
C’est une règle européenne. Renseignez-vous
auprès du stud-book Selle Français (ANSF).

Une fois que vous avez fait une première sélec-
tion car, bien sûr, vous en avez choisi plusieurs,
d’autres critères doivent aussi être pris en consi-
dération, comme par exemple, la fertilité, le prix
de saillie ou les frais techniques engagés. Ce
sont des critères presque aussi importants que
ceux du pedigree, de l’aptitude ou du modèle.
Globalement, le prix des saillies a considérable-
ment baissé ces dernières années (quoique 
certains en disent, à tort). 

Aujourd’hui, la saillie n’est plus la part principale
du coût de production dans les chevaux de
sport, horsmis pour quelques etalons très chers
(+ de 3000€). Par exemple,il y a 25 ans, je 
vendais les saillies d’ALME ou LAUDANUM 
20 000 ou 25 000fr, celle du Champion de la
Coupe du Monde I LOVE YOU 15 000fr, soit
entre 2500 et 3500 €. Les étalons de notoriété
équivalente font actuellement la saillie au même
prix voir beaucoup moins … 25 ans après !

A l’inverse, ce sont tous les frais et charges an-
nexes qui ont sérieusement augmenté. Ce n’est

pas le tout d’avoir envie de la nouvelle vedette du moment vue sur
Equidia, encore faut-il savoir si la semence congelée est de bonne
qualité et dans des normes “standard”. Acheter quelques paillettes
importées pour quelques milliers d’euros peut, parfois, paraître risqué
et aléatoire ! Ou alors, on a un super veto “guette au trou” qui va fouiller
la jument toutes les 6 heures et inséminer en “IA profonde”. Mais cela
a aussi un coût !

De plus, si la semence est vraiment mauvaise, il n’y aura pas de mi-
racles et beaucoup plus de déçus que d’éleveurs ravis. Rien à voir
avec un étalon qui fait la monte en insémination de semence fraîche
ou réfrigérée dans des conditions techniques et financières bien plus
avantageuses et sécurisantes, même si le vétérinaire ou le techniqcien
ne sont pas de “grands gynécologues”. Car tout le monde n’a pas la
chance d’avoir un “spécialiste” à porter de main !

Ou encore, vous pouvez porter votre choix sur un étalon disponible
en semence congelée traditionnelle dès lors que la jument est norma-
lement fertile, saine (prélèvement bactériologique sur chaleur avant IA)
et que l’étalon possède une bonne semence. Ces critères techniques,
certains les oublient. Pourtant, la finalité c’est bien d’avoir un poulain.
Je sais d’expérience que les juments vides coûtent plus chers en fin
de saison que les juments pleines !

D’ailleurs, je vois rappliquer dans mon haras en fin de saison des
déçus de semence congelée de grandes vedettes “importées” qui
m’amènent leurs juments afin qu’elles soient inséminées en IAF. L’IAF
de la dernière chance en Juillet-Aout !

Certains éleveurs font aussi saillir des juments trop âgées ou en 
mauvais état à la sortie de l’hiver ou parfois à l’inverse, avec trop d’em-
bompoint pour que tout se passe normalement. Il faut avouer qu’il n’y
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a pas que des bons éleveurs, hélas. Souvent, ce n’est pas forcément
de la mauvaise volonté, c’est parfois de la méconnaissance pour ne
pas dire de l’incompétence dans ce domaine. Mais majoritairement,
les choses se passent bien et suivant la technique, 80% des juments
remplissent en IAF et 60% en IAC en moyenne (avec une marge de +
ou -10%) quand les choses se font mormalement. Ensuite, il y a envi-
ron 10 % d’avortements ou de mortalité à la naissance. Mais c’est
sous la mère dans les six premiers mois que, semble-t-il, la mortalité
des foals est la plus grande.

Mais ne parlons pas des mauvais souvenirs !

Le choix des prestataires ?

Le choix de l’étalon est important mais celui de la technique de repro-
duction et du centre d’insémination sont également importants. Tout
ce processus peut et doit se faire avec des gens de confiance et d’ex-

périence. Si vous êtes amené(e) à faire inséminer vos juments chez un
étalonnier de renom, il serait maladroit de votre part de n’utiliser aucun
de ses étalons et de faire venir de la semence uniquement de l’exte-
rieur. D’autant que tous les grands étalonniers ont un panel d’étalons
qui leur permettent de pouvoir servir toutes sortes de juments.

Où alors, vous utilisez les services d’un centre d’insémination qui n’a
pas d’étalons. Ce centre d’insémination peut-il vous conseiller ? Sans
doute au même titre que les autres, mais certains esprits chagrins se
demanderont s’il n’aurait pas des accointances avec tel ou tel étalon-
nier qui lui a mis des doses en dépot ? Touche-t-il des commissions
sur les saillies qu’il vend ? Si oui, n’a-t-il pas intérêt à vous vendre l’éta-
lon qui lui rapportera le plus mais pas forcément celui qui conviendrait
le mieux ? 

En allant dans les stations du GIP France Haras (ex HN) ne vont-ils
pas vous pousser à prendre un étalon de chez eux plutôt que le “privé”
que vous aviez initialement choisi ?



Le Magazine LE SELLE FRANÇAIS N°10 ● 1e trimestre 2011  49

ZOOM
ELEVAGE

Mais là encore, c’est une question de confiance sur la durée. Il ne faut
pas non plus voir le mal partout. Il faut simplement être logique et choisir
les gens avec lesquels on décide de travailler. 

Autre point, la jument ne peut pas statistiquement être gestante tous
les ans et ce n’est pas forcément la faute de l’étalon (ou de sa 
semence), ni du vétérinaire ou de l’inséminateur.

Certaines juments ne remplissent pas en IAC (semence congélée) par
exemple. Mais on ne le sait, hélas, qu’une fois que l’on a fait plusieurs
tentatives avec différents étalons réputés fertiles. Alors seulement, on
se décidera à ne choisir que parmi les étalons disponibles en IAF ou
IAR. Certaines juments décident de prendre une année sabatique,
sans raison précise. Je suis toujours inquiet quand un éleveur arrive
chez moi en me disant que sa jument est sans problème et qu’elle a
fait 5 poulains en 5 ans. J’espère toujours que la dite jument ne déci-
dera pas de prendre son année de repos justement la saison où elle
vient à la saillie à l’un de mes étalons ! 

L’éleveur doit aussi avoir conscience que d’envoyer sa jument (et parfois
le foal) dans un centre d’insémination n’est pas anodin et sans risque.
Cette jument  devra être bien vaccinnée et en bonne condition phy-
sique. Certaines juments, notamment âgées, ont du mal à supporter
la promiscuité des autres dans un troupeau. Certaines juments sont
plus timorées, d’autres plus agressives et le haras ne peut mettre un
groom derrière chaque jument nuit et jour. Il peut donc y avoir
quelques “accrochages” entre juments. Cela peut très bien se passer
une année et pas l’année suivante car les “colocataires” ne sont plus
les mêmes. La part de risque est faible, mais le risque zéro n’existe pas.

L’éleveur a plusieurs possibililités : soit il est disponible et fait la navette
avec sa jument en ne la laissant pas (ou juste le temps de l’IA), soit il
la laisse le temps de la chaleur et la récupère après IA et ovulation, le
temps d’une semaine environ, soit il attend la première échographie
à 15 jours ou les suivantes à 25 ou 45 jours. Par exemple, certains de
nos clients veulent que leur jument et leur foal profitent des bons
herbages normands et nous les laissent jusqu’à l’automne. Tout est
possible. Les centres d’insémination travaillent “à la carte”. Il faut aussi
visiter les installations afin de savoir comment sera logée la jument.
Sera-t-elle au boxe, en petit paddock ou à l’herbage en permanence,
comment sont les clotures et le personnel etc … ? Rien n’est idéal
car la laisser au boxe plusieurs jours n’est pas une bonne solution, la
mettre dans de petits paddocks ne peut être qu’une solution tempo-
raire alors que la mettre “à l’herbe” dans un bon pré peut alors être
une bonne solution. Autant de questions à se poser pour son confort
et sa sécurité.

Et la jument ?

Pour faire un poulain, il faut, évidemment, associer l’étalon et la jument
et envisager ce qu’il adviendra du poulain. Avant toute chose, l’éleveur
doit prendre du recul vis à vis de sa poulinière et avoir l’esprit critique.
Il doit connaître impérativement ses qualités mais aussi ses défauts
(elle en a forcément) afin de la croiser intelligemment. Chaque année,
je passe de nombreuses heures (au téléphone, dans ma cour ou par
email) à discuter “croisement” avec les éleveurs qui me font confiance

et je suis souvent surpris que certains d’entre-eux ont finalement
assez peu d’informations sur les aptitudes de leurs juments. Mais
comment croiser cette jument, si on ne l’a jamais vu sauter ou se
déplacer, ne serait-ce qu’en liberté ?

Equilibre, locomotion, respect, technique, force etc… sont autant de
critères qu’il faut prendre en considération pour expertiser sa jument,
sans parler de la morphologie, du caractère et de l’aspect santé 
(radios) bien sûr qu’il faut également prendre en considération. 

Ensuite, on peut choisir deux méthodes de sélection : celle par com-
pensation, qui consiste à trouver un étalon qui semble avoir les 
qualités qui vont gommer ou améliorer les défauts de votre jument -
c’est celle la plus souvent utilisée par les éleveurs. Il y a aussi la 
méthode qui prend en compte les qualités majeures de votre jument
et qui consiste à trouver l’étalon qui pourrait les transcender. Mais pour
cela, il faut, avant toute chose, expertiser sa jument.

A quoi bon se renseigner sur les qualités (ou les défauts) transmis par
l’étalon, si l’on ne connait pas ce qu’il faut améliorer ou transcender
chez la jument ? Cela reviendrait alors à acheter un billet de loto ... la
probabilité de gagner est extrêmement faible !

Les généticiens affirment que le modèle est beaucoup plus facile à
modifier (à priori améliorer) que l’aptitude. Il est donc préférable d’avoir
au depart une jument avec de la qualité à l’obstacle et si elle est belle,
c’est encore mieux. Il faut aussi comparer les pedigrees des deux 
reproducteurs afin de voir s’il y aurait une éventuelle consanguinité.
Celle-ci peut être voulue et souhaitable ou pas.

En conclusion, peut-être que le secret de la réussite, du moins tech-
nique, serait de travailler sur le long terme avec les mêmes personnes
de confiance qu’elles soient étalonniers, vétérinaires, inséminateurs,
cavaliers ou éléveurs. Les divers conseils doivent être filtrés et analysés
pour finalement savoir si tel étalon correspond à votre jument et si les
conditions techniques vous conviennent.  Voilà donc un tableau qui
pourrait en effrayer certains, voire les dissuader de faire saillir leur 
jument. Surtout en période dite de “crise” où déjà 20% des éleveurs
ont fait le choix de faire l’impasse une saison ou deux depuis 2008.
Mais il paraît qu’il vaut mieux “prévenir que guérir” et qu’un “homme
averti en vaut deux “, comme l’on dit dans nos campagnes.

Je vous souhaite donc de plaisantes recherches, une agréable réflexion
au coin du feu et des conversations enthousiastes avec vos proches.
N’oubliez pas de transcrire les pedigrees des croisements envisagés,
c’est toujours très instructif. Vous avez à votre disposition de nom-
breux catalogues d’étalons, des Guides, des sites internet, donc toute
une panoplie d’informations que vous devrez consulter et analyser.

Alors amusez-vous bien et surtout suivez votre jument de près sur le
plan sanitaire et alimentaire, c’est tellement important.

Comme je le disais plus haut, suivez avant tout votre feeling. Faites-
vous plaisir en utilisant l’étalon dont vous avez envie pour votre jument.
Quoi qu’il arrive, c’est vous qui devrez assumer votre choix et 
personne d’autre.

Bernard Le Courtois
Eleveur-étalonnier.

President de l’ASEP
Vice Président de l’ANSF







Le Groupe France Elevage a été créé en 2003
sous l’impulsion d’Arnaud Evain entouré d’une
poignée d’éleveurs amateurs et professionnels
intéressés par l’activité d’étalonnier et parta-
geant la même vision de l’avenir de ce métier.
Avec près de 1600 Juments inséminées en
France en 2010 et une activité croissante à l’ex-
portation, le GFE est le leader de l’étalonnage
privé. Nous sommes allés à la rencontre de son
Directeur.

SF : En sept ans, le GFE est devenu le premier 
étalonnier privé français, à quoi attribuez- vous 
ce succès ?

A. Evain : Tout d’abord, nous ne sommes pas partis de zéro puisque
le Groupe a poursuivi une activité d’étalonnage que j’avais commencée

avec la société PHI en 1986, et il a repris la gestion d’un « portefeuille »
d’étalons qui comprenait ceux des écuries hollandaises Nijhof et Van
De Lageweg mais aussi Mr Blue, Obéron du Moulin, Cabdula du 
Tillard… Ce qui a permis la forte progression qui a suivi notre démar-
rage, c’est à la fois un concept et des circonstances favorables. Le
concept était de réunir dans un esprit coopératif des éleveurs qui
voulaient devenir un peu étalonniers sans en avoir individuellement
la possibilité. Les circonstances favorables ont été l’opportunité
d’acheter Mr Blue, qui a contribué à faciliter notre démarrage, mais
aussi la forte motivation de bon nombre des actionnaires fondateurs
qui ont fait une promotion active de nos étalons.

SF : Combien êtes-vous aujourd’hui et comment 
fonctionnez-vous ?

A.E. : Nous avons démarré avec une trentaine de personnes et 
le Groupe compte aujourd’hui environ 300 actionnaires répartis sur
tout le territoire. Ils renouvellent tous les deux ans un conseil d’admi-
nistration, composé de six membres, qui décide du contenu du ca-
talogue, des achats, des affectations et de la politique de promotion.

Groupe France Elevage : 
Interview d’Arnaud Evain, Directeur
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SF : Etes vous une société fermée ou recherchez-vous
toujours de nouveaux actionnaires ?

A.E. : Notre société a un capital variable : les actionnaires qui souhaitent
nous quitter revendent leur action à la société qui a l’obligation de la
racheter à sa valeur mathématique, c’est à dire à sa valeur comptable
réelle (qui était 750 € au départ et qui dépasse 1 000 € aujourd’hui).
De la même façon, la société peut admettre de nouveaux actionnaires
et leur vend une ou plusieurs actions à cette même valeur. Pour 
devenir actionnaire, il faut postuler auprès du GFE et c’est le conseil
d’administration qui décide d’accepter ou non les candidatures. Les
critères sont liés au degré de motivation et de partage des valeurs du
groupe plus qu’à la taille de l’élevage et une dizaine d’éleveurs intègre
le groupe chaque année.

SF : En dehors de Mr Blue, quels ont été vos autres
achats d’importance ?

A.E. : Nous avons toujours eu le souci de recruter des étalons confir-
més à des prix raisonnables mais aussi de proposer de jeunes talents
auxquels nous croyons beaucoup. 

Après Mr Blue, nous avons eu la chance d’être avertis de la possibilité
de récupérer Corofino en Italie, puis de racheter Calvaro à ses 
propriétaires écossais. Plus récemment, nous avons pu signer des 
accords d’exploitation pour Orlando et Mozart des Hayettes. Après
une part de Jazz Band Courcelle et de Kannan fin 2009, nous venons
de racheter cet automne le grand Champion Quintus, un des seuls
étalons vivants reconnu « ambassadeur du BWP ». 

Du côté des jeunes chevaux, notre premier achat a été Pezetas du
Rouet qui s’est malheureusement accidenté mais qui a repris brillam-
ment la compétition internationale cette année. En 2007, nous avons
acheté  Quool du Bois Margot qui a été Champion des 3 et des 5 ans
et 6ème du Championnat des 6 ans. Les premiers produits de ces
jeunes recrues sont très typés et intéressants au modèle, nous y
croyons énormément ! Nous avons recruté depuis 2010 les très 
prometteurs OK du Rozel et Vargas Saint Hermelle (champion des 4
ans). Tous ne seront pas de grands champions et de grands géniteurs
comme Mr Blue, Calvaro ou Kannan, mais certains le deviendront 
et les éleveurs qui leur auront fait confiance seront les premiers 
récompensés !

SF : On parle beaucoup du testage des jeunes étalons qui
est difficile à organiser, que proposez-vous à ce titre ?

A.E. : Vous avez raison de parler de ce sujet car il est essentiel ! 
Les stud-books européens les plus performants sont et seront ceux
qui, à l’avenir, sauront organiser efficacement le testage des jeunes
qu’on pourrait également appeler la « détection précoce des futurs
grands géniteurs ». Pour cela, il faut d’abord choisir avec rigueur les
candidats puis inciter efficacement les éleveurs à utiliser ceux qui 
auront été « élus ».
C’est une des tâches principales des associations de races, et l’ANSF
s’y implique fortement avec la mise en place de son nouveau testage,
mais c’est aussi une responsabilité des étalonniers. 

Nos actionnaires et nos administrateurs sont conscients de cette 
responsabilité et ils s’activent pour encourager l’utilisation des jeunes
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talents que nous avons choisis. C’est pourquoi toutes les « consécra-
tions intermédiaires » comme les titres de champion de France des 3
ans puis des 5 ans de Quool du Bois Margot nous font particulière-
ment plaisir, surtout pour les éleveurs qui ont suivi nos conseils et pris
des risques avec nous. Mais il faut aller plus loin ! 

L’argument du prix de saillie est important et tous nos jeunes étalons
font la monte à 400 € ou 600 €, hors frais techniques. Depuis 2010,
nous avons décidé d’aller encore plus loin en partageant les risques
avec les éleveurs qui le souhaiteront ; nous leur offrons (s’ils le dési-
rent) la saillie gratuite de nos jeunes étalons (hormis les frais tech-
niques) contre une participation de 25 % dans le prix de vente de leur
foal au sevrage.

Outre le fait de ne pas à avoir à avancer d’argent, ils ont aussi la 
garantie de notre intérêt réel pour les aider à vendre leurs poulains !
En effet, si nous n’avons pas réussi ensemble à trouver un client, nous
leur faisons cadeau de notre part au 31 Décembre ! Cette réflexion
sur le testage est constante dans notre conseil d’administration et
nous reconduisons cette offre en 2011 tout en restant ouverts à
toute les autres solutions qui inciteront les éleveurs à faire confiance
aux jeunes chevaux que nous avons aimés et dans lesquels nous
avons investi !

SF : Votre catalogue est composé principalement 
d‘étalons étrangers alors que le SF revient sur le devant
de la scène internationale, allez-vous faire machine 
arrière, au moins partiellement ?

A.E. : J’ai déjà eu l’occasion d’exprimer dans la presse mon point de
vue à ce sujet !

Beaucoup de gens qui parlent de « patrimoine génétique spécifique
» des Selle Français ou du Holstein ou du Hannovre et qui évoquent
le risque de « polluer la race » ou de perdre notre « spécificité géné-
tique » font des confusions et des contresens graves ! Il ne faut pas
confondre généalogie et génétique ! 

Ce qui fait la spécificité du SF, ce n’est pas un patrimoine génétique
qui lui serait propre car il n’existe pas. Ce « patrimoine génétique » est
commun à toutes les races de chevaux de sport en Europe ; le SF a
été créé il y a 50 ans en amalgamant les populations locales des diffé-
rents régions productrices de chevaux de sport et en croisant des PS,
des AA, des TF et des demi-sang choisis par des hommes, en fonction
d’objectifs de production. 

Ce sont les hommes, les terroirs et les objectifs de production qui
donnent un contenu aux stud-books et aux races et pas les « mono-
poles génétiques » dont ils pourraient se prévaloir parce qu’ils n’exis-
tent pas et n’ont jamais existé ! Les « chefs de race » d’hier de tous les
stud-books ont des ancêtres communs au début du 20e siècle et ceux
d’aujourd’hui ont des semences qui circulent dans le monde entier !

Les stud-books sont plus ou moins sévères dans l’admission de 
« partenaires Étrangers » par la voie mâle, mais aucun n’est fermé, et
ils sont tous largement ouverts par la voie femelle !

Aujourd’hui 60 des 100 meilleurs chevaux du monde ont un père et
un grand père inscrits à des stud-books différents et prétendre que
c’est la génétique qui explique les différences de résultats entre les
SF et les KWPN ou les BWP est aussi absurde que de prétendre que
c’est la nature du lait qui fait la différence entre le Camembert et le
Livarot ! Ce qui compte c’est l’environnement, le travail et les choix
des hommes et les qualités intrinsèques d’un étalon ou d’une pouli-

nière, pas le livre généalogique auquel il est inscrit à l’origine !  Le stud-
book SF l’a bien compris et il a raison de s’ouvrir aux autres d’une ma-
nière qualitative, ce qui lui permet d’avoir une plus large base de
sélection pour choisir avec sévérité et discernement les jeunes étalons
les plus prometteurs ! Cor de la Bryère n’aurait peut-être pas été en
France le chef de race qu’il a été en Allemagne et il n’est pas certain
qu’Uriel aurait connu en Hollande la carrière qu’il a eu en France. 

Au GFE, nous nous intéressons à la généalogie de nos étalons et à
leurs caractéristiques propres ; très vite nous observons celles qu’ils
transmettent à leurs descendants… c’est sur cette base que nous
formulons les Conseils de Croisements que nous adressons chaque
année à tous les éleveurs.

SF : Si on pousse votre raisonnement au fond, on se 
demande s’il ne faudrait pas revenir aux stud-books 
régionaux comme avant 1958 en France, ou comme
c’est le cas aujourd’hui en Allemagne avec le Holstein, 
le Hannovre, le Oldenburg…

A.E. : Je pense que ce serait une très mauvaise idée !... Chaque région
a son identité et ses arguments à faire valoir aux acheteurs et elle est
objectivement concurrente de ses voisines mais toutes les régions
profitent et profiteront de la notoriété nationale et surtout interna-
tionale du Selle Français. Elles contribuent à tour de rôle dans des 
proportions différentes à cette notoriété mais toutes en bénéficient !
Par ailleurs l’effort de sélection des reproducteurs et d’amélioration
de la race est d’autant plus efficace qu’il s’appuie sur une base large !

SF : Que pensez-vous des JSF ?

A.E. : Elles illustrent parfaitement ce que je viens de vous dire.
Dans la forme, elles ne cessent de s’améliorer depuis plusieurs années
et le résultat est qu’elles attirent un public français et international de
plus en plus nombreux.

Sur le fond, elles sont et doivent devenir de plus en plus, une vitrine
de la race au travers de ses meilleurs éléments venus de toute la
France et un moment privilégié du processus de sélection des mâles.

SF : Quels sont les objectifs du GFE pour 2011 ?

A.E. : Au classement WBFSH de Décembre 2010 établi pour les étalons
pères de gagnants en CSO sur la base des performances de leurs 
produits dans les épreuves comptant dans le ranking list, et si l’on ne
retient que les étalons disponibles en IAF et en IAC, Kannan est n°1
mondial et nous proposons, avec Numero Uno, Corland, Indoctro,
Clinton et Emilion, six des dix premiers de ce classement.

Nous espérons donc consolider notre position de leader en France
et nous comptons sur nos « grands ambassadeurs » comme Kannan,
Quintus, Orlando, Calvaro ... pour continuer à développer notre 
implantation internationale et proposer notre jeune génétique. Nous
réalisons aujourd’hui plus d’un quart de notre chiffre d’affaires à 
l’exportation et nous souhaitons augmenter cette proportion ; en 
faisant connaître le GFE et en proposant nos jeunes étalons dans le
monde entier, nous construisons leur réputation et nous favorisons
ainsi la commercialisation de leurs produits !

C’est ainsi que procèdent nos principaux concurrents européens et
nous entendons rivaliser avec eux dans ce domaine sur la scène 
internationale.
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Jeunes étalons très prometteurs
RECOMMANDÉS ANSF
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Cette année, l’ANSF recommande 
28 jeunes étalons de 3, 4, 5 et 6 ans*

jugés « Très Prometteurs »

A partir de l’année 2011, dans un souci de valorisation de
la jeune génétique Selle Français, l’ANSF crée un 
programme spécial de promotion, de formation et de
préservation réservé aux jeunes étalons identifiés
comme « Très Prometteurs ».

L’objectif de ce programme est de promouvoir activement les
jeunes étalons sélectionnés auprès des éleveurs de Selle
Français pour favoriser leur activité de reproducteurs, tout
en aménageant leur formation sportive.

C’est à l’issue d’un jugement mené sur le terrain avec la plus
grande intégrité que les étalons présentés ici ont obtenu le
label « Recommandé ANSF – Très Prometteur ».

L’appréciation des étalons de 3 ans découle du
cycle de sélection des Journées Selle Français de Saint Lô, et
du nouveau Testage des Etalons qui s’est déroulé sur 10 jours
directement après la finale du concours étalons. 

Ces jeunes reproducteurs ont ainsi été évalués successivement
par 3 groupes d’experts :

L’expertise aux Journées Selle Français était menée par le
groupe de Juges Nationaux ANSF. Elle se traduit par une 
appréciation de chaque cheval sur :

■ Les critères de modèle :

- Le « type race » (distinction, impression d’ensemble)

- Les aplombs

- La ligne du dessus (garrot – dos – rein)

■ Les aptitudes à l’obstacle : 

- Au saut en liberté

- Au saut monté

■ L’appréciation génétique de la lignée maternelle

A partir de l’année 2011, dans un souci de valorisation de la
jeune génétique Selle Français, l’ANSF crée un programme
spécial de promotion, de formation et de préservation 
réservé aux jeunes étalons identifiés comme « Très Pro-
metteurs ».

L’objectif de ce programme est de promouvoir activement les
jeunes étalons sélectionnés auprès des éleveurs de Selle 
Français pour favoriser leur activité de reproducteurs, tout en
aménageant leur formation sportive.

C’est à l’issue d’un jugement mené sur le terrain avec la plus
grande intégrité que les étalons présentés ici ont obtenu le
label « Recommandé ANSF – Très Prometteur ».

L’appréciation des étalons de 3 ans découle du cycle
de sélection des Journées Selle Français, et du nouveau Tes-
tage des Etalons qui s’est déroulé sur 10 jours directement
après la finale du concours étalons. 

Ces jeunes reproducteurs ont ainsi été évalués successive-
ment par 3 groupes d’experts :

L’expertise aux Journées Selle Français était menée par le
groupe de Juges Nationaux ANSF, sur les principaux critères
suivants :

■ Les critères de modèle :

- Le « type race » (distinction, impression d’ensemble)

- Les aplombs

- La ligne du dessus (garrot – dos – rein)

■ Les aptitudes à l’obstacle : 

- Au saut en liberté

- Au saut monté

■ L’appréciation génétique de la lignée maternelle

L’expertise technique du Testage était menée par
un groupe de 3 experts qui ont pu évaluer les étalons tout au
long des 10 jours de Testage. Elle se traduit par une 
appréciation de chaque cheval sur :

■ Sa locomotion :
- Pas
- Trot
- Galop

■ Son fonctionnement :

Ainsi, l’ANSF vous recommande l’utilisation de ces
jeunes étalons « Très Prometteurs » de 3, 4, 5 et 6 ans
approuvés à produire en Selle Français, identifiés
avec la plus grande intégrité par les experts.

Vous pourrez découvrir ces 28 étalons de 3, 4, 5 et 6
ans dans ce catalogue.
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- Equilibre
- Force
- Style
- Disponibilité

L’expertise de fin de Testage a été menée par un
groupe de cavaliers internationaux. Cette ultime expertise se
traduit par une appréciation de chaque cheval sur les critères
suivants :

■ Qualité de saut monté
■ Disponibilité
■ Réactivité
■ Capacité d’apprentissage
■ Impression d’ensemble

Les étalons qui ont obtenu le label « Très Prometteurs » sont
ceux qui se sont révélés être les meilleurs sur l’ensemble des
critères observés lors de ces trois expertises.

L’appréciation  des étalons de 4, 5 et 6 ans a été
menée sur le terrain par une équipe de Juges Nationaux ANSF
qui a supervisé les chevaux en 2010 pendant leur finale à la
Grande Semaine de Fontainebleau, et lors du Masters des Eta-

lons à Saint-Lô pendant les Journées Selle Français.

Les étalons jugés « Très Prometteurs » sont ceux qui se sont
révélés être les meilleurs sur l’ensemble des critères recher-
chés chez un étalon de sport moderne, à savoir :

Les critères de modèle :
■ Le « type race » (distinction, impression d’ensemble)
■ Les aplombs
■ La ligne du dessus (garrot – dos – rein)

Les aptitudes sportives :
■ Locomotion, équilibre
■ Force, couverture
■ Style
■ Respect, intelligence, franchise
■ Impression d’ensemble à l’obstacle

L’appréciation génétique de la lignée maternelle.
Les éleveurs peuvent ainsi bénéficier d’une génétique des plus
prometteuses pour leurs croisements…

Bonne saison d’élevage.
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Découvrez chacun de ces 28 étalons 
« Recommandés ANSF » 
en vidéo sur www.sellefrancais.fr



Tchouck de Toscane
SF, Bai, né en 2007

Telstar de la Pomme
SF, Noir Pangaré, né en 2007

Montender II x Ombre de Toscane par Quick Star
LES POINTS FORTS :
■ Cheval avec du sang, énergique et respectueux ; qui a le sens de l’obstacle ; très bon galop.
■ Excellente lignée maternelle 10/10

Nabab de Rêve x Nimfe de la Pomme par For Pleasure

LES POINTS FORTS :

■ Cheval avec un très bon fonctionnement, sérieux, alliant force, respect, style et locomotion

■ Excellente lignée maternelle 10/10

Ars Vivendi x Tamerville par Kayack

LES POINTS FORTS :
■ Cheval tonique et très réactif qui a montré de réelles aptitudes à l'obstacle, avec un 

fonctionnement juste
■ Excellente lignée maternelle 10/10

Clinton x Ucarnute par Carnute

LES POINTS FORTS :

■ Cheval très moderne avec une excellente qualité de saut ; présente un gros potentiel

■ Cheval d’avenir

Tibet Tame Tobago Chevrier
SF, Gris, né en 2007SF, Bai, né en 2007
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Top Gun Semilly
SF, Bai, né en 2007

Trésor de Virton
SF, Bai, né en 2007

Quaprice BoiMargot Quincy x Tati du Palis par Muguet du Manoir

LES POINTS FORTS :

■ Cheval énergique, réactif, avec beaucoup de sang et doté d’un vrai potentiel ; 

sort de l’ordinaire.

Kashmir Van’t Schuttershof x Lys de L’Othain par Landor

LES POINTS FORTS :

■ Cheval avec une très bonne locomotion, du sang et des qualités recherchées pour

l'obstacle :  Force, Souplesse, Style 

Papillon Rouge x Jugoline Rouge par Olisco

LES POINTS FORTS :

■ Cheval avec un très beau modèle, une très bonne locomotion souple et ample, 

avec de la force et des moyens

Diamant de Semilly x Marquise de Grimeux par Papillon Rouge

LES POINTS FORTS :

■ Champion ex-aequo des 4 ans

■ Locomotion – Equilibre /Force / Style / Respect– Intelligence – Franchise

Tyrol Rouge Safari d’Auge
SF, Bai, né en 2006SF, Bai, né en 2007

Le Magazine LE SELLE FRANÇAIS N°10 ● 1e trimestre 2011  63

JEUNES ÉTALONS 
TRÈS PROMETTEURS 

RECOMMANDÉ ANSF RECOMMANDÉ ANSF

RECOMMANDÉ ANSF RECOMMANDÉ ANSF



Sam du Challois
SF, Bai, né en 2006

Shouppydam des Horts
SF, Bai, né en 2006

Quaprice BoiMargot Quincy x Heve du Challois par Adam IV

LES POINTS FORTS :

■ Vainqueur du Masters des Etalons 4 ans (JSF 2010)  

■ Locomotion – Equilibre / Force / Style / Respect – Intelligence – Franchise.

Quidam de Revel x Florypso des Horts par Le Tot de Semilly
LES POINTS FORTS :
■ Champion ex-aequo des 4 ans Locomotion – Equilibre / Force / Style / Respect – 
Intelligence – Franchise 
■ Très bonne lignée maternelle 9/10

Calvaro x Olympic Champeix par Vondéen

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Force

■ Excellente lignée maternelle : 10/10

C Indoctro x Ombre de Toscane par Quick Star

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Force / Respect – Intelligence – Franchise

■ Excellente lignée maternelle : 10/10

Snaike de Blondel Songe de Toscane
SF, Bai, né en 2006SF, Alezan, né en 2006
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Balou de Cœur Joye
Old, Bai, né en 2006

Chacco Rouge
Old, Bai, né en 2006

Balou du Rouet x Sanara par Argentinus

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Force / Style / Respect – Intelligence - Franchise

Chacco Blue x Impala Rouge par Papillon Rouge

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Force – Couverture / Style

Diamant de Semilly x Atrevida La Silla par Alcamera de Moyon

LES POINTS FORTS :

■ Champion des 5 ans / Très beau modèle / Respect – Intelligence – Franchise

Quaprice Boimargot Quincy x Licorne des Forêts par Quidam de Revel 

LES POINTS FORTS :

■ Force – Couverture / Style

■ Excellente lignée maternelle 10/10

Rackham’Jo Ready Boy des Forêts
SF, Bai, né en 2005SF, Bai Foncé, né en 2005
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Rinaldo des Isles
SF, Bai, né en 2005

Conrad
Holst, Bai, né en 2005

Kannan x Talita des Isles par Artichaut

LES POINTS FORTS :

■ Force – Couverture / Respect – Intelligence – Franchise

■ Bonne lignée maternelle 8/10

Conair x Minne I par Locato

LES POINTS FORTS :

■ Très beau modèle / Locomotion – Equilibre / Force / Style / Respect – Intelligence – 

Franchise 

Clearway x Ohara par Corrado

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Force – Couverture

Quidam de Revel x Caprice d’Ifrane par Galoubet A

LES POINTS FORTS :

■ Très beau modèle / Locomotion – Equilibre / Style

■ Très bonne lignée maternelle 9/10

Caspar Quaprice for Ever
SF,  Bai, né en 2004Holst, Gris Foncé, né en 2005
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Quarnac du Mesnil
SF, Alezan, né en 2004

Quartz de Brion
SF, Bai, né en 2004

Jarnac x Elma du Mesnil par Narcos II

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Style / Respect – Intelligence – Franchise

■ Bonne lignée maternelle 8/10

Grain de Voltaire x Hirondelle de Brion par Rosire

LES POINTS FORTS :

■ Très beau modèle / Locomotion – Equilibre 

Carthago x Joyeuse par Qredo de Paulstra

LES POINTS FORTS :

■ Force – Couverture

■ Excellente lignée maternelle 10/10

Quidam de Revel x Nolamie des Etisses par Obéron du Moulin

LES POINTS FORTS :

■ Vainqueur du Masters des Etalons 6 ans (JSF 2010) 

■ Locomotion – Equilibre / Force / Style / Respect – Intelligence – Franchise

Quartz de Talma Quetam des Etisses
SF, Bai, né en 2004SF, Gris, né en 2004
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Quickly de Kreisker
SF, Bai, né en 2004

Quool du Bois Margot
SF, Bai, né en 2004

Diamant de Semilly x Briseis d’Helby par Laudanum

LES POINTS FORTS :

■ Très beau modèle / Locomotion – Equilibre / Force / Style

■ Excellente lignée maternelle 10/10

L’Arc de Triomphe x Spirée par Grand Veneur

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Style / Respect – Intelligence – Franchise

■ Très bonne lignée  maternelle 9/10

Clinton x Venus Van de Krekebeke par Nabab de Rêve

LES POINTS FORTS :

■ Style / Respect – Intelligence – Franchise

Clinton x Angel Of Me VT Hazelarenh par Heartbreaker

LES POINTS FORTS :

■ Locomotion – Equilibre / Force / Style / Respect – Intelligence – Franchise

Elton Van de Krekebeke Ensor VDH Pleville
BWP, Gris, né en 2004BWP, Gris, né en 2004
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G U I D E  D E S  P R O P R I É T A I R E S

NOM PROPRIÉTAIRE ADRESSE TÉLÉPHONE Email Prix et conditions PAGE

de saillie

TCHOUCK DE TOSCANE Haras des Jac 9 bis Ch de belle Etoile 06 63 13 30 00 contact@harasdesjac.com Consulter le propriétaire 62

33370 TRESSES 

TELSTAR DE LA POMME M. Geert Baertsoen Haras de la Pomme 02 31 63 95 10 info@haras-de-la-pomme.com 600 euros PV si jument pleine 62 

14590 LE PIN au 1/10

TIBET TAME M. Denis Brohier Haras de Tamerville - BP 224 06 75 39 90 53 info@brohier.com Au Haras de Tamerville IAF 150 € 62

50500 ST COME DU MONT + 350 € TTC PV et IAC disponible

TOBAGO CHEVRIER Mme ML Gouin-Deuquet Le Petit Chevrier 02 48 60 50 84 ecurie.deuquet@wanadoo.fr 150 euros + 450 euros HT 62

18190 ST LOUP DES CHAUMES au poulain vivant en frais ; 

transporté ; possibilité de congelé ; 

voir conditions avec l’IFCE

TOP GUN SEMILLY M. Richard Levallois Haras de Couvains 06 72 88 71 49 contact@semilly.com 300 euros + 300 euros PV 63

50680 COUVAINS 

TRESOR DE VIRTON Mme F. Hanus-Discret 105 AVENUE BOUVIER +32 6357 93 15 closerie14@hotmail.com IAC + IAF 150 euros 63

B-6762 VIRTON - Belgique + 450 euros PV 

TYROL ROUGE M. Fernand Leredde Haras des Rouges 02 33 56 09 35 x.leredde@wanadoo.fr IAC : 300 euros HT 63

La Basse Cour + 500 euros HT PV 

50750 St EBREMOND DE BONFOSSE + Transport Doses

SAFARI D'AUGE SA Cria Caballar Haras de la Bosquetterie 06 27 47 49 45 la-bosquetterie@wanadoo.fr Consulter le propriétaire 63

14340 LE PRE D’AUGE 

SAM DU CHALLOIS M. ET MME JOBIN 42 BIS RUE DE METZ  06 07 24 06 56 marie@platreriejobin.fr Consulter le propriétaire 64

77160 SAMMERON

SHOUPPYDAM DES HORTS Haras de Hus LE PONT HUS 06 03 38 13 69 contact@harasdehus.com IAF + IAC sur toute la France 64 

44390 PETIT MARS via le Haras de Hus ;

90 euros TTC Frais Techniques

+ 30 euros TTC Frais de Transport ; 

800 euros TTC PV

SNAIKE DE BLONDEL M. Michel Ruel Haras de Blondel 02 33 41 33 29 harasdeblondel@orange.fr Consulter le propriétaire 64

1 Route de la Mer 

50480 RAVENOVILLE 

SONGE DE TOSCANE Haras de Hus LE PONT HUS 06 03 38 13 69 contact@harasdehus.com 90 euros TTC Frais Techniques 64

44390 PETIT MARS + 30 euros Frais de Transport ; 

500 euros TTC PV ;  uniquement 

en frais au Haras de Hus.

BALOU DE CŒUR JOYE TOBRA NV ASTRIDLAAN 423 - 8310 ASSEBROEK beaufort.nolasco@live.be Consulter le propriétaire 65

BRUGGE (Belgique)

CHACCO ROUGE M. Olivier Tharreau LE HAUT PITRAY 06 13 21 75 73 otharreau@aol.com Consulter le propriétaire 65

41220 LA FERTE ST CYR 

3 ANS

4 ANS
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RACKHAM’JO Mme Joëlle Mestrallet Haras de la Morsanglière 06 24 42 95 35 haras.morsangliere@wanadoo.fr Consulter le propriétaire 65

14130 BONNEVILLE LA LOUVET 

READY BOY DES FORÊTS IFCE Domaine des Bréviaires anne-charlotte.lecomte IAC + IAF + IAR dans le 65

78610 LES BREVIAIRES 02 31 63 82 72 @haras-nationaux.fr Grand Ouest - 0€ + 500€ PV + FT

RINALDO DES ISLES Elevage Chiche-Hubert LA CANALIERE - BP 31 06 22 36 81 24 ech@ech-sf.com Au Haras : 150 € HT + 400€ HT 66

44640 LE PELLERIN au 1/10 garantie PV ; dans les 

centres 350 € HT 

+ 400€ HT au 1/10 garantie PV

CONRAD Haras de Hus LE PONT HUS 06 03 38 13 69 contact@harasdehus.com 90€ TTC Frais Techniques 66

44390 PETIT MARS + 30€ Frais de Transport ; 

1 200 € TTC PV. Uniquement 

en frais au Haras de Hus.

CASPAR Zlatko Navojec LA FOSSE A LA MOTTE 06 86 42 20 25 Consulter le propriétaire 66

chez Marc Scheiding 61500 NEAUPHE SOUS ESSAY

QUAPRICE FOR EVER M. Francis Delattre 21 B rue Raymond Morel 06 18 20 54 12 MonsieurLeMaire Consulter le propriétaire 66

95130 Franconville @ville-franconville.fr 

QUARNAC DU MESNIL Team Equisup 55 rue d'Orbec 06 82 67 42 71 marcorrecteur@voila.fr Consulter le propriétaire 67

chez M. Marc Verrier 14100 LISIEUX

QUARTZ DE BRION EARL du Brion 50530 DRAGEY RONTHON 06 84 79 06 94 elevagedubrion@aliceadsl.fr Consulter le propriétaire 67 

QUARTZ DE TALMA M. Michel Guiot Haras de Talma 06 10 28 55 14 mgtalma@aol.com IAC + IAF. 260€ + 550€ PV 67

08250 GRANDPRE 

QUETAM DES ETISSES M. Grégory Rulquin 06 75 05 96 39  contact@harasdecastille.com Distribué par le GFE : 67

Contact : 550 euros TTC PV 

M. Benjamin Croisier + Frais techniques 350 euros TTC 

ou 250 euros TTC dans les 

centres partenaires –

Conditions spéciales pour 

plusieurs juments et pour

les juments avec un ISO > 140

QUICKLY DE KREISKER Elevage des Blés Route de la Hollande 06 07 09 45 19 liliane.fromer@wanadoo.fr IAC. 500€ HT + 80€ HT Transport ; 68

88210 HURBACHE 550€ HT au 1/10 si jument pleine

QUOOL DU BOIS MARGOT Groupe France Elevage 14, Place du Docteur Paul German 02 31 40 19 88 contact@gfeweb.com IAF. 170€ TTC + 633€ TTC 68

14700 FALAISE (GENES DIFFUSION) -  IAR 

+ IAC 350€ TTC + 633€ TTC 

(Offre FOAL SHARING)

ELTON VAN DE M. François Baronnet 33 Rue Maison Neuve 06 80 46 50 04 docteur.baronnet@wanadoo.fr IAC au Haras de Rochefort (17) : 68

KREKEBEKE 79230 VOUILLE 500 € TTC + 500 € TTC au 1/10 

+ MEP

ENSOR VDH PLEVILLE Elevage de Pléville Moulin de Pléville 06 08 27 92 68 contact@elevagedepleville.com 900€ TTC sans garantie 68

76390 MARQUES + 350€ TTC Frais Techniques ; 

ou 1200€ TTC au 01/10/11 

sans condition, avec GPV 

+ 350€ TTC Frais Techniques

5 ANS

6 ANS





Dossier spécial
étalons ASEP



Chers éleveurs,

Les étalonniers adhérents à l'ASEP sont heureux et fiers de vous proposer comme l'an dernier les services
de leurs étalons dans ce numéro de LE SELLE FRANÇAIS au moment où vous allez choisir les saillies
pour vos poulinières pour la saison 2011.

Comme vous pouvez le lire dans la charte de qualité de l'ASEP ci-joint, nos étalonniers s'engagent sur une
transparence des informations diffusées.

En travaillant avec des étalonniers de l'ASEP, vous avez davantage de garanties concernant des points 
importants, comme par exemple, la connaissance de l'inscription au stud-book SF de votre futur poulain, 
le statut ostéo-articulaire de l'étalon contrôlé par le CIRALE ou le nombre de saillies faites par l'étalon.

Ces étalonniers se sont engagés en signant la Charte de Qualité ASEP à mieux communiquer avec leurs
clients que sont les éleveurs.

C'est aussi la raison pour laquelle l'ASEP édite un superbe Guide des Etalons largement diffusé, très sérieux
et complet au niveau des informations fournies sur les étalons.

Vous devez donc apporter une attention particulière à ces étalons de l'ASEP et les privilégier parmi vos
choix de saillies, vous n'en serez que mieux servis.

L'ASEP est le seul syndicat d'étalonniers de chevaux de sport en France et il représente ceux-ci dans les 
différentes instances socio-professionnelles comme l'ANSF, la SHF, la FNC ou France Haras où certains 
de ses membres y sont administrateurs. L'ASEP travaille donc pour une meilleure représentativité des 
étalonniers et la défense de leurs intérêts, mais aussi pour une meilleure collaboration avec les instances 
de l'élevage. 

L'un des objectifs de l'ASEP est de contribuer à une meilleure sélection du cheval de sport en France afin
que nos races de sport, dont principalement le SF, se maintiennent sur le podium des meilleurs stud-books
du monde, notamment en CSO et CCE. 

A titre d'exemple, 7 des 9 SF classés dans le Top 50 mondial “Jumping” en 2010 (WBFSH) sont des chevaux
issus d'étalonniers ASEP, soit 78% !

C'est donc ensemble, éleveurs français et étalonniers de l'ASEP que nous allons continuer à contribuer aux
excellents résultats du SF à travers le monde.

Je vous souhaite une bonne saison de monte 2011 en choisissant des étalons ASEP comme pères de vos
prochains poulains.

Bernard LE COURTOIS
Président de l'ASEP

Vice Président de l'ANSF

Editorial de l’ASEP

























Tout commence par l’achat de QUINA DES BRUYERES, alors
encore sous sa mère, par mon père Emile Martin, durant un
concours de poulinières à Caen, sur les conseils de Jean-
Pierre Gautier.

Les années passent et je décide de m’installer à mon propre
compte en 1999, d’abord dans le Calvados puis chez moi
en Mayenne, après plusieurs années durant lesquelles
j’étais cavalier dans différentes places. Sachant qu’entre
temps Quina a eu des produits (essentiellement par transfert
d’embryon, ce qui permit de continuer la carrière sportive
de la jument qui était montée par mon frère Patrick Martin
au plus au niveau dans les années 90, ISO 173).

ELEVAGE
Dans les différents produits de Quina, j’ai gardé 3 filles :
• Equina II par Palestro
• Haquina par Narcos
• Mayara par Galopin du Boële

J’ai personnellement monté Equina qui fut une jument ni-
veau GP, et Haquina. Pour ce qui est de Mayara, elle fut très
jeune mise à la reproduction et je porte particulièrement

d’espoir dans sa fille par Indoctro qui a actuellement 3 ans.
Les trois juments sont actuellement à la reproduction.

Chaque année, le choix de l’étalon est une recherche qui
demande un investissement de travail important.

Pour le choix du père, je me base sur la souche maternelle
de celui-ci, sur son modèle ainsi que ses performances, un
élément prédominant dans mon choix d’étalons actuellement
est d’en choisir un dont la génétique n’est pas « sur-utilisée
» (j’évite un étalon qui à déjà 1 500 produits ou l’un de ses
produits étalon).

Pour moi, un étalon qui saillit 400 juments par an, c’est une
aberration dans la génétique moderne : 
• cela ne laisse aucune chance à certains étalons qui en valent
la peine et dont les propriétaires n’ont pas les moyens de
faire une publicité à la hauteur du talent de leur cheval.
• mais surtout cela pollue la génétique du cheval de sport
français mais également européen.

Dans cet esprit-là, j’ai d’ores et déjà décidé de mettre une
des filles de Quina à un pur-sang pour l’année 2011.

Ainsi, dans ces dernières années je n’ai pas hésité à mettre

Elevage de Sainte Marie

Elevage de Sainte Marie



ma jumenterie à de jeunes étalons tels que Sir Shutterfly,
Conrad, Levistan, Nervoso, Johnny Boy II... Peut-être suis-je
influencé par mon père qui en 1996 mettait Quina à Dollar
du Mûrier, alors que l’étalon n’avait que 5 ans. De ce croi-
sement, j’ai eu la chance d’avoir JOHNNY BOY II (étalon). 

En plus de l’utilisation de jeunes étalons, j’utilise aussi des
pères connus et reconnus tel que Quaprice du Bois Margot,
Lando, Indoctro… 

En plus des 3 filles de Quina, j’ai la chance d’avoir deux autres
poulinières dont la génétique est intéressante et issue de 
famille de gagnants :
• Jélonie de la Digue par Rosire et Moon Mountain 
• Siolita par Voltaire et Renville suitée du seul foal mâle de
Sandro Hit en 2010 en France
Ainsi, je peux utiliser mon propre étalon Johnny Boy II avec
ces deux mères.

AUTRES ACTIVITES

Pour l’éducation des produits de mon élevage, je m’ap-
plique à manipuler dès la naissance (licol tous les jours,
prise des pieds), les jeunes poulains.

Je tiens à participer régulièrement aux concours de modèles
et allures (foals, poulinières, 3 ans etc) cela permet de se
confronter aux autres donc de garder les pieds dans la réa-
lité, cela peut avoir également des vertus commerciales
mais avant tout cela permet de manier les jeunes chevaux
et donc de parfaire leur éducation (brosser, tresser, trans-
porter, animation, etc….) 

Je débourre moi-même mes chevaux ainsi que ceux de
clients, je ne suis jamais pressé, j’estime que chaque cheval
étant différent et ayant un passé différent, certains peuvent
être débourrés en trois jours tout comme certains auront
besoin de deux mois, néanmoins si on peut monter en trois
jours sur certains chevaux on ne leur donnera pas l’expé-
rience d’un mois de travail, pour moi irremplaçable, pour
un travail bien fait. En ce qui concerne les cycles classiques, je
ne m’en fais pas une priorité : si je sens que le cheval est en
forme mentale et physique je participe ; par contre si je sens
des faiblesses (fatigue, croissance ou autre), je n’hésite pas
à interrompre la saison. 

Il est agréable en tant que cavalier d’avoir des résultats positifs
mais la victoire en tant qu’éleveur ou propriétaire est tout
aussi stimulante. Pour moi l’élevage est à la fois un plaisir
et un métier. 

Pour le bon fonctionnement de mon entreprise, je suis
amené régulièrement à vendre les produits de mon élevage,
sous la mère comme à 3 ans ou plus.

Par ailleurs, j’ai chez moi quelques chevaux de propriétaires
à l’écurie ou bien en pâture. J’ai également des chevaux de
sport au travail ; chaque année je fais beaucoup de débour-
rages. La combinaison de toutes ces activités (sport, 
élevage, débourrage, prestation à l’extérieur) est prenante
et j’ai la chance de bénéficier du soutient de ma femme 
Patricia qui, lorsqu’elle n’est pas dans le cadre de sa 
profession, m’aide pour différentes choses (la comptabilité,
l’administratif, la gestion du personnel), en alternant avec
son rôle de maman.

Jean-Marie Martin

Elevage de Sainte Marie

















OHIO VD PADENBORRE 
Quidam de Revel x Fleury du Manoir

AF 1000 € ht poulain vivant

FLAMENCO DE SEMILLY
Le Tot de Semilly x St Brendan

IAFT 400€ ht reservation + 450 € ht 01/10

OLARGO B
Indoctro x Ramirox x Almé

IAF  200 € ht reservation + 400 € ht 01/10

TI POL DU PLESSIS
Kashmir Van’t Schuttersho x Venus du Plessis 

x Narcos II
IAF 300 € reservation + 500 € ht poulain vivant
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FEDECSA/ANSF au Jumping International
de Bordeaux.

La FEDECSA l’avait annoncé : elle a tout mis en œuvre

pour favoriser la commercialisation des chevaux appar-

tenant à ses membres en présentant non seulement

une vidéo de ces chevaux sur le stand, mais en présentant

également un cheval hors du commun dans le Grand

Prix***** de Bordeaux, NENUPHAR’JAC !

Alors bien sûr, il peut être reproché à la FEDECSA de 

favoriser les « gros » au détriment des « petits », de

niveler par le haut, et non par le bas !

Cette réaction épidermique a peu de sens, car il est

bien évident que l’on n’attire pas les mouches (clients)

avec du vinaigre, et que si les clients ont tendance à se

déplacer en priorité chez les « gros », c’est surtout à

cause du choix, et une fois sur les lieux ils peuvent aller

dans des élevages à effectifs plus réduits, alors que

bien sûr sans effectifs importants, ils ne se déplacent

même pas !

De même, n’est-ce pas un enrichissement pour les éle-

veurs que de pouvoir bénéficier du savoir-faire ou de

la compétence de professionnels ayant pignon sur rue ?

Ne serait-il pas suicidaire de s’en priver?

Ainsi, la FEDECSA a rencontré sur son stand une multi-

tude de clients intéressés par les chevaux présentés sur

la vidéo, et a reçu l’adhésion de plusieurs nouveaux 

éleveurs convaincus par les actions de la FEDCESA dont

un des non moins célèbres, le Dr Serge Lenormand.

La devise de la FEDECSA, c’est l’action et toujours plus

d’actions.

Compte-rendu de l'Assemblée Générale de la 

FEDECSA tenue le 28 janvier 2011

Malgré des embouteillages fâcheux sur la rocade de

Bordeaux ayant retardé de nombreux participants,

l'Assemblée Générale de la FEDECSA s'est tenue le 

28 janvier dernier dans une ambiance très cordiale et

chaleureuse.

Plus d'une cinquantaine de membres étaient là, qui ont

pu profiter avant que ne débute l'AG d'une excellente

et très instructive présentation de Madame Verdier du

cabinet d'expertise comptable CER France Gironde sur

les aides dont peuvent profiter les éleveurs d'équidés

(et particulièrement les jeunes éleveurs - moins de 40

ans) depuis que la production de chevaux est considé-

rée comme une production agricole comme une

autre. La FEDECSA se tient à la disposition des éleveurs

qui le souhaiteraient pour leur communiquer cette

présentation.

Puis l’AG s’est déroulée avant de poursuivre la soirée

par un excellent dîner offert par la FEDECSA à ses

membres, et s'est terminée à une heure où la rocade

de Bordeaux n'était plus encombrée du tout. Un Grand

merci à Cécile et Jean-Philippe Marin pour nous avoir

reçus de façon si sympathique, ainsi qu'à tous ceux qui

ont œuvré pour organiser cette réunion qui n'aurait 

jamais été aussi réussie sans eux.

Procès-verbal de l’Assemblée Générale du 28 

Janvier 2011 de la FEDECSA (Fédération des éleveurs

de chevaux et poneys de sport d’Aquitaine)

Monsieur Pierre Ader, Président, présente le compte-

rendu moral et notamment les actions réalisées par

l’association en 2010 grâce au concours efficace d’un

noyau de bénévoles qui se sont donnés sans compter

pour permettre la bonne tenue des concours d’éle-

vage, dont notamment : les deux concours régionaux

SF à Pau et à Pompéjac ; l’organisation de plusieurs

stages de juges et de chef d’orchestre du saut en li-

berté qui ont réuni plus de cinquante participants ; la

présence de la FEDECSA en partenariat avec l’ANSF lors

des deux grands événements internationaux qui se

tiennent en Aquitaine, le Jumping International de Bor-

deaux et le CIC**** de Pau où nos stands ont permis à

nos membres de faire connaître leur production et ont

rencontré un grand succès auprès du public.

Il présente également les excellents résultats du site de

l’association qui a reçu plus de mille visiteurs différents

par mois depuis son lancement en février 2010 et dont

plus de 100.000 pages ont été vues au cours de 

l’année. Il insiste sur le fait que l’association offre à ses

adhérents pour 50 € par an la possibilité d’avoir un 

espace personnel sur un site professionnel aujourd’hui

parfaitement bien référencé sur tous les moteurs de

recherche, et pour 100 € de plus la possibilité d’y faire

figurer des chevaux à vendre, ce qui est absolument

incontournable pour réaliser des ventes à notre

époque !

Ventes que le site a pu permettre de concrétiser cette

année, en même temps qu’il a permis à de nombreux

visiteurs de prendre contact avec les éleveurs qui y

Philippe Sibioude (24),
Ares d’Alemps (Quercus du Maury)

et Joske du Borget 
(Bolero de Brecey) 
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Sable Rose), réguliers sur les ateliers et qui ont fait très

bonne impression à l’obstacle.

Formations :

Deux formations ANSF destinées aux éleveurs sur le

thème de « Comment éduquer et gérer un jeune

équidé pour une présentation optimale » ont été 

organisées. Ces formations ont vu le jour grâce à 

l’implication du président de l’ADECA (Association Des

Eleveurs de Chevaux en Alsace), Monsieur Roland 

Ungerer et de son vice-président Monsieur François 

Fischesser qui ont permis à Julie-Anne Garrec, chargée

de projets ANSF région Alsace/Lorraine de mener à bien

et dans de bonnes conditions ces deux évènements.

Ces journées se sont déroulées le samedi 22 janvier à

Steinbrunn Le Bas dans les installations du cavalier-

éleveur Christian Hug et le dimanche 23 janvier à 

Pfaffenhoffen dans les installations du Haras des Mille

chez Monsieur et Madame Millet. 

Au total, une quarantaine d’éleveurs se sont déplacés

pour participer à ces formations dont l’intervenant

principal était Jean-Claude Daguet (juge national ANSF,

éleveur et étalonnier national reconnu) accompagné

d’une intervention de Ludivine Thomine, représen-

tante de la société Cavalassur, partenaire de l’ANSF. Ces

journées étaient composées alternativement de théo-

rie en salle et de mise en pratique sur le terrain, avec à

chaque fois une dizaine de chevaux appartenant aux

stagiaires.

Votre contact privilégié ANSF en région : 

Julie-Anne Garrec (06 58 56 90 85) / ja.garrec@ansf.fr

ADECA : Association Des Eleveurs de Chevaux 

d'Alsace www.chevaux-alsace.fr

sont inscrits. Il ajoute que le succès du site est collégial

et dépend pour une part essentielle des actualités que

l’ensemble des membres y font paraître et du large

choix de poneys et chevaux qui y sont présentés à la

vente, et que plus les membres de l’association seront

nombreux à s’y inscrire et à le faire vivre, plus son 

audience et sa visibilité en profiteront.

Puis il est passé à la présentation des comptes de 

l’association. Le bilan simplifié ainsi que le compte de

résultat pour l’année 2010 sont remis à l’ensemble des

membres présents à l’assemblée. Le président souligne

que ces résultats ont été obtenus sans aucune subven-

tion grâce à l’absolu bénévolat de tous les membres

qui ont participé aux actions mises en place durant

l’année 2010.

Programme d’action pour 2011 :

La parole est donnée à Monsieur Philippe Wolf qui 

expose le programme de concours d’entraînement de

cycle classique qui sera organisé avant que ne débute

la saison officielle. Plusieurs membres ayant proposé

d’accueillir l’un de ces concours, le programme défini-

tif sera établi par Philippe Wolf en accord avec Michel

Faumont, spécialement chargé du sud de la région et

sera communiqué aux membres dès que possible et

publié sur notre site Internet.

L’assemblée décide que les concours régionaux SF 

seront organisés comme l’année dernière à Pau lors du

CIR  pour les deux et trois ans du 25 au 27 juillet, et au

château de Cazeneuve lors du Jumping de Bazas pour

les poulinières, le 14 août.

D’autres projets en cours seront publiés tout au long

de l’année sur le site internet de la FEDECSA : 

www.cheval-de-sport.fr

Actualités :

L’association régionale d’Alsace vient de mettre en

place un site internet www.chevaux-alsace.fr, afin

d’offrir une plus grande visibilité à ses éleveurs.

Vous pouvez y trouver une présentation de l’ADECA, 

le calendrier des évènements ainsi que le listing des

éleveurs alsaciens avec une rubrique de chevaux à 

vendre.

L’Alsace a organisé sa présentation des étalons annuels

au centre technique de Pfaffenhoffen le 12 mars 2011.

Cette présentation précédait un débat entre les 

éleveurs et l’IFCE (Institut Français du Cheval et de

l’Equitation).

Nous profitons de ces lignes pour féliciter tout parti-

culièrement 2 éleveurs Alsaciens qui se sont rendus à

Lyon lors du Championnat de France Selle Français des

3 ans montés : Virginie Schmittbiel et TINO DU 

JARDIN (Jeff d’Or x Quel Type d’Elle) ainsi que Loic

Peter et TIM BOY DES LEVAUX (Nestea de Courcel x Tim Boy des Leveaux et Loic Peter 

A
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Territoire fort d’une tradition d’élevage, le départe-
ment de l’Allier peut s’enorgueillir de posséder un 
centre technique IFCE permanent, équipement struc-
turant de la filière équine, situé à Treban, avec 
40 boxes, un manège couvert et un labo d’IA. 

Compte tenu de l’importance du site (sur la saison
2010, plus de 200 juments sont passées par le centre
de Treban pour y être fécondées) et malgré un
contexte économique difficile, le Conseil Général, pro-
priétaire du site, investit 150 000€ sur trois ans dans
les aménagements intérieurs et extérieurs afin de ren-
forcer son positionnement. Ainsi, le site est désormais
en mesure d’accueillir, entre autres manifestations, les
différents concours modèles et allures organisés par
l’association des éleveurs de l’Allier.

Retrouvez le calendrier des concours d’élevage 
d’Auvergne à la fin du guide ANSF des étalons.

L’actualité en Auvergne, c’est aussi la préparation de la
saison de monte avec l’affectation, à la station IFCE
d’Orléat (63), des étalons GOLD DE BECOURT (Voltaire x
Quidam de Revel), et LOUTANO DE (Landgraf I x Calypso
I), approuvés pour produire en selle Français, et 
toujours KILDARE DU CAREL (Cabdula du Tillard x 
Quidam de Revel), au centre technique d’Aurillac.     

L’actualité, c’est encore l’adoption, par la fédération
d’Auvergne des éleveurs de chevaux de sang et 
poneys, de nouveaux statuts après moult discussions,
et la prochaine adhésion à la SHF dans cet élan rassem-
bleur prôné par la toute nouvelle maison mère afin de
faire entendre la voix de l’Auvergne sur les orientations
et axes de développements d’intérêt général. C’est
dans cet esprit que le 24 février ont été adoptés à
l’unanimité les modifications de statuts visant à 
rassembler la filière sport au plan régional, afin de 
parler d’une seule et même voix auprès des instances
nationales. Un nouveau bureau  a ainsi été élu et est
désormais composé comme suit :
Président : Patrick Delaunay (Cantal)
Vice-Présidente : Sarah Marteau (Puy de Dôme)
Secrétaire général : Emilie Mastras (Puy de Dôme)
Trésorier : Daniel Denis (Allier)

Le nouveau bureau s’est immédiatement mis au travail
et nombre de projets sont d’ores-et-déjà à l’étude, qui
feront l’objet d’une communication ultérieure.

Il a en tout premier félicité le travail de ses éleveurs, et
tout particulièrement celui de Jean-Louis et Paule
Bourdy-Dubois et celui d’Alain Gasnier, naisseurs de
deux ambassadeurs SF de haut vol, MYLORD CARTHAGO
et KELLEMOI DE PEPITA.

Patrick Delaunay, Président de la Fédération des Eleveurs d'Auvergne
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tirage au sort. 

Nouveau centre technique dans l’Yonne : le
Haras de Charmoy

Depuis deux ans déjà, la station de St Fargeau dans l’Yonne
ne faisait plus partie des centres techniques des Haras 
nationaux. Or, ce centre technique est bien le seul dans tout
le département qui accueillait les juments de sport à la 
reproduction. Les éleveurs représentés par leur syndicat de
l’Yonne ont dû trouver une solution pour les prochaines 
années de monte, afin de ne pas voir disparaître l’élevage de
chevaux Selle Français dans le département. Une solution a
été trouvée :

Le Haras de Charmoy, en plein centre de l’Yonne, est un centre
de reproduction artificielle multi-espèces depuis plus de 60
ans. Le Haras de Charmoy proposera ses services pour le suivi
gynécologique et l’insémination des juments de sport. Cette
coopérative équipée de boxes spacieux  et d’herbages, 
travaillera au quotidien avec une équipe de vétérinaire et
d’inséminateurs. 

L’objectif pour 2011 : faire 60 juments de sport. 
Pour tout renseignement, contacter M. Pierrick Drevillon
(06 33 08 50 07).

Guichet Unique ANSF en Bourgogne

Dans la continuité du rapprochement avec les éleveurs Selle
Français, l’ANSF régionalise le Guichet Unique. 

Sophie Dubrulle, déléguée ANSF pour la région 
devient votre contact privilégié : Sophie DUBRULLE
(06 58 77 27 68 / sophie.dubrulle@ansf.fr).

Action 2011 : Amélioration génétique de la 
jumenterie Selle Français bourguignonne

Il y a quelques années, les éleveurs bourguignons de chevaux
Selle Français pouvaient percevoir une aide financière de la
région, dans le cadre d’une action sur l’amélioration géné-
tique de la jumenterie. Très appréciée des éleveurs qui ont
joué le jeu à l’époque, l’AECSB a souhaité réitérer cette action
pour cette année. 

L’objectif de cette nouvelle action est d’inciter les éleveurs à
mettre à la reproduction leurs très bonnes juments, en les
croisant aussi bien avec des jeunes étalons très prometteurs
qu’avec des étalons de haute qualité génétique. 

Seront éligibles, les juments de moins de 18 ans, mises à la
reproduction, ayant un nombre de point PACE supérieur ou
égal à deux. Sur la région Bourgogne, on compte 90 juments
dans ce cas. 
Pour tout renseignement, contacter Mme Evelyne Carollo
(06 89 18 40 72).

Assemblées Générales en Bourgogne

Depuis le début d’année, les trois syndicats d’éleveurs dépar-
tementaux ont eu leurs assemblées générales.

Le 21 janvier avait lieu l’AG du syndicat de Côte d’Or. Lors de
cette soirée qui réunissait plus de 50 personnes, les éleveurs
ayant participé aux finales nationales de concours d’élevage
se sont vu remettre une participation financière par le 
syndicat. Pour les chevaux de sport, Il s’agissait de M. Simon
Girardon avec UNIK DE CHASNAY pour la finale des 2 ans
mâles aux Journées Selle Français, M. Jean-Daniel Rolland
avec TEQUILA DE VERCHISY et Stéphanie Dagas avec TAHIS
DE L’AUTROT pour la finale des 3 ans montés à Equita’Lyon.
Cette réunion s’est clôturée par une interven-
tion de M. François Levy, sur la valorisation et
la commercialisation des jeunes chevaux - M.
Levy qui se voit remettre le prix du meilleur «
Costalorien » 2010, puisqu’il est le 1er proprié-
taire de Jeunes Chevaux aux finales SHF et le
premier éleveur bourguignon par les gains. 

Le 29 janvier, c’était au tour du syndicat des
éleveurs de Saône-et-Loire de faire l’assemblée
générale, à Blanzy (71).  Différents organismes
(Chambre d’Agriculture de Saône-et-Loire,
IFCE et ANSF) avaient répondu présents à 
l’invitation et sont intervenus sur les sujets
d’actualités.

Enfin, le syndicat des éleveurs de l’Yonne, lors
de son assemblée le 04 février, a mis à l’honneur
les éleveurs présents lors des finales nationales :
M. Alain Mazalrey ; M. Jean-Claude Viollet,
avec les très bons résultats en concours jeunes
chevaux ; M. et Mme Philippe Carollo, pour
leurs divers résultats et notamment ceux de
RIALTO DES ROSIERS approuvé étalon SF lors

Thais de l'Autrot et Stéphanie Dagas
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breton

L’analyse des performances des chevaux bretons lors

des finales nationales mettent en lumière une nouvelle

fois la qualité de la génétique régionale et récompen-

sent les naisseurs perspicaces dans leurs choix de 

croisement mais qui ont surtout su sélectionner des

souches basses  adaptées  à leurs objectifs.

Dans les finales Journées Selle Français de Saint-Lô

et Equita’Lyon. Chez les foals les Bretons étaient 

représentés par Soizic Hardoin et A LOVE YOU D’OSEC,

Rolland Ricard : Aladin  et ALCATRAZ DU GAST, Janine

Hetet et AEL KERTALG , David Hue et AUPALE DU UP

et Guillaume Allo et ATINA DU VIVIER.

Les femelles de 2 ans remportent le titre avec UPPYE

DE RANCE (Huppydam des Horts) née chez Roland Le

Fustec mais aussi URGHADA DU TER (Tinka’s Boy)  et 

UPSAWALLY DU TER  (Toulon) nées chez Claude Bichet,

et UKOULELE DE BANUEL (Damiro B) née chez Jean-

Pierre Texier.    

Chez les 3 ans le très beau TI YANN KERNEVEZ (Robin

II) appartenant à Emilie Dagniaud a fait le long voyage

à  Lyon pour se confronter aux meilleurs de sa génération.

En CSO, Fontainebleau
Avec 41 chevaux ayant participé au circuit  SHF, l’élévage
Trihan Lamotte se situe en  3° position  par les gains.

Les ratios  gain/cheval  mettent en  évidence les 
élevages de Kerglenn d’Alain Richard, de Kreisker de
Guillaume Ansquer, de Lojou de Caroline Lefranc,
d’Ar Park de Marie-Josée Herman, de Launay de
Jean-Luc Thouenon, de Kervec de Roger Huon et de
Kerganne de Louis Menier dont de nombreux produits
ont été estampillés Elite, Excellent ou Très bon.

En CCE, Pompadour
L’année est exceptionnelle puisque 2 chevaux étaient
qualifiables pour les finales mondiales du Lion d’Angers,
même si malheureusement et pour un oubli adminis-
tratif seul QUEVREN AR DIWAN  (sable rose), Elite, né
chez Samuel Fromont a pu défendre ses chances
sous la selle de Fabrice Lucas, cavalier de la Garde 
Républicaine.Saluons aussi le représentant de l’élevage
de Maurea  de Valérie More : QILKENNY MAUREA 
(Corland), découvert par Bruno Rocuet, Elite sous la
selle d’Erwan Le Roux, et l’élevage de Rossignol de 
Valérie et Pascal Aizen dont le représentant SPARTA-
CUS obtient le label Excellent à pompadour.

2010 a vécu, vive 2011 !
Actualités  sur le site : www.fedeb.com

TI YANN KERNEVEZ appartenant à Emilie Dagniaud
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La Champagne-Ardenne fait son show !

• Show des Etalons : 
L’ARDCP et le Haras Nouveau de Buzancy ont organisé
le Show des Etalons le dimanche 13 février 2011 au
Parc des Expositions de Châlons-en-Champagne, réu-
nissant plus de 100 étalons.

Après une première très réussie en 2009 (plus de 8.000
visiteurs), les équipes de l’ARDCP et du Haras Nouveau
de Buzancy ont uni leurs forces et se sont remises au
travail pour proposer une nouvelle édition du SHOW
DES ETALONS en CHAMPAGNE-ARDENNE qui fut dans la
même veine. Chacun a pu apprécier les différents amé-
nagements supplémentaires pour le confort des par-
ticipants tout comme des visiteurs qui a permis de
renouveler ce show avec succès.

Ce rendez-vous permet de venir admirer le spectacle
d’une centaine d'étalons venus de toute la France et
de l’étranger! De grands étalons performers tels que
KANNAN, DOLLAR DELA PIERRE, CANTURO étaient pré-
sents et sont distribués pour certains en réfrigéré en
Champagne-Ardenne !

Cet événement est devenu un incontournable du ca-
lendrier en Champagne-Ardenne et est très attendu
par les éleveurs de la région Nord Est. 

• Assemblée Générale 
Le 28 Janvier 2011, L’ARDCP a organisé son Assemblée
Générale annuelle. Plus de soixante-cinq éleveurs et
adhérents s’étaient donné rendez-vous à Châlons-en-
Champagne pour y assister.

Monsieur Dupire, Directeur du CDER, partenaire de
l’ARDCP, a fait l’honneur d’ouvrir  cette  assemblée qu’il
avait la gentillesse d’accueillir au sein de ses locaux au
complexe Mont Bernard. Michel Guiot, Président de
l’association, a présenté un bilan d’activité 2010 riche
et très encourageant avec l’organisation de nombreux
concours locaux et régionaux, la présence de l’ARDCP
sur différents événements (Parc Pommery, Equis
Championnat Régional Poneys, Fontainebleau, Equi-
champ, Salon du Cheval de Paris par le biais du stand
de la FNC) et l’aide à la commercialisation (vente amia-
ble et rassemblements de chevaux). 2010 a également
permis aux éleveurs qui le souhaitaient de bénéficier
de diverses séances de formation (informatique, nutri-
tion équine) ainsi qu’une formation ANSF sur le travail
du jeune cheval dispensée par le juge national, Mr Da-
guet, et qui a remporté un franc succès dans la région
avec plus de 40 participants !

Le Président de l’ARDCP, Michel Guiot, a clôturé cette
Assemblée Générale en remerciant vivement toute son
équipe et toutes les personnes qui se sont investies
pour faire vivre et grandir l’association.
Cette assemblée a été suivie d’un dîner très convivial
au cours duquel ont été remis les différents trophées
aux éleveurs qui se sont distingués en 2010 :
En ouvreur et ambassadeur de Champagne Ardennes,
fidèle au poste, Mr Grandjean avec  ITOT DU CHÂTEAU
(ISO 191) fut récompensé comme meilleur cheval 2010 ! Christelle Foucaud et Alta du Mont d'Haurs

Concours d’élevage :
• Mr François Champignolle : TISANE DU MELDA
(15ème des femelles de 3 ans à Equita’Lyon) 
• Mr Jean Lefebvre : 5 étalons approuvés dont 2 en
2010 (ULIXE et TONIXE)
• Mr Decamps : AGRIATES DE LOMBUT (15ème des foals
femelles jeunes JSF)
• Mme Christelle Foucaud : ALTA DU MONT D’HAURS
(13ème des foals  femelles jeunes JSF)
• Mr Fabien Larue : UTRILLOH (3ème des mâles de 2 ans
à Saumur)
• Mme Rachel Triqueneaux : ATHENA D’EMERY (9ème

des foals femelles poneys à Saumur)

Jeunes chevaux :
• Mr Michel Aubertin : SONGE DE TOSCANE : ISO 122,
meilleur 4 ans de la région et approuvé pour la monte
en 2011, RIVIERA DE TOSCANE, QUERIO DE TOSCANE, et
deux étalons approuvés aux JSF : UCELLO DE TOSCANE
et TCHOUCK DE TOSCANE, étalon recommandé par
l’ANSF
• Mr Denis Baronnet : REMOISE D’ARGENT : ISO 137,
meilleure 5 ans de la région, labellisée ELITE et qualifiée
pour LANAKEN, SIRENE D’ARGENT, SYMBOLE D’ARGENT,
etc.
• Mr Michel Guiot : QUID DE TALMA : ISO 145, meilleur
6 ans de la région, QUARTZ DE TALMA, étalon recom-
mandé par l’ANSF, TOULOUSE DE TALMA approuvé pour
la monte en 2011
• Mr Robert Nivoix : STORMY DE SIVRY : ICC 112 / ISO
119 / IDR : 101
• Mr Christian Royer : RIVIERA DE SAUNOIR : Labellisée
TRES BONNE à la Finale Hunter 5 ans 

Votre contact privilégié ANSF en région : 

Delphine Herbeau (06 33 84 53 88) / 

delphine.herbeau@ansf.fr
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Journée de formation en Franche Comté

Dans le même style que la journée avec Jean Claude Daguet,
organisée en février dernier, l’ANSF en partenariat avec
l’AECSFC, a mis en place des journées de formation sur la
préparation et le travail du jeune cheval à l’obstacle, en vu
des concours Modèles et Allures. Une trentaine de partici-
pants, éleveurs en majorité, cavaliers, moniteurs et futurs
moniteurs d’équitation ont pu apprécier et partager les
connaissances et l’expérience de M. François Franzoni, qui a
enseigné les fondamentaux du travail à la longe, et du travail
sur les barres. Des exercices concrets ont été abordés, sur
l’éducation et le travail du jeune cheval. Pour cela, les 
éleveurs avaient joué le jeu, en amenant les jeunes produits
de leur élevage. 

Un grand merci aux établissements d’accueil : le centre
équestre de Quincey (70), chez M. Stéphane Ligny et le centre
équestre de Rahon (39), chez Mme Martine Laibe. 

Guichet Unique ANSF en Franche Comté

Dans la continuité du rapprochement avec les éleveurs,
l’ANSF régionalise le Guichet Unique. Ce projet, rattaché à
SIRE, permettra aux éleveurs de Selle Français franc-comtois
de bénéficier d’un service de suivi administratif et technique
privilégié. L’objectif : être plus réactif et raccourcir les délais
de réponses aux éleveurs. 

Votre contact privilégié ANSF en région : 

Sophie DUBRULLE (06 58 77 27 68 /

sophie.dubrulle@ansf.fr)

Les éleveurs Francs Comtois réunis à 
l’Assemblée Générale

Le samedi 29 janvier avait lieu l’Assemblée Générale de

l’AECSFC, réunissant une cinquantaine d’éleveurs. Ce rendez-

vous annuel fut l’occasion pour la présidente Eliane Henriot-

Colin de remercier M. Guy Girard et son frère M. Luc Girard,

qui depuis des années accueillaient le concours local des 

poulinières pour le département du Doubs. 

2011 sera une année d’essai avec l’organisation des concours

poulinières et pouliches de 2 ans sur de nouveaux sites.

L’AECSFC a souhaité réunir les concours locaux pouliches et

poulinières du Doubs et du Jura, en un seul concours plus

central, qui aura lieu au centre équestre de Salan chez M.

Bruno Corbet. 

De plus, le concours régional poulinières et pouliches de 2

ans se voit délocalisé et aura lieu dans une structure nouvel-

lement créée, à Marchaux (25). Melle Alexandra Calona, cava-

lière et gérante de la structure, se fera un plaisir d’accueillir

les éleveurs de Franche Comté. 

L’après-midi, les éleveurs avaient rendez-vous au Haras natio-

nal de Besançon pour une présentation d’étalons nationaux

et privés de la région et des régions voisines.  

Ils ont pu découvrir la relève de la génétique mâle avec TOLDO

DU BANNEY à M. Delforge (70), approuvé lors des Journées

Selle Français 2010, STYX MERZE ou encore SYRIUS DE BAVOZ.   

Assemblée générale de l'AECSFC
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des jeunes chevaux

En partenariat avec le SEMIME L-R, l’ANSF a organisé le
27 janvier au Haras d’Uzès une journée de formation à
l’attention des éleveurs et préparateurs de jeunes 
chevaux, en vue des présentations dans les concours
d’élevage. La thématique retenue était la préparation
au saut en liberté des 2 et 3 ans, au saut monté pour
les 3 ans.  

L’intervenant, François Franzoni, ancien cavalier de
l’équipe de France de CCE, a présenté les bases de la
formation d’un jeune cheval en insistant particulière-
ment sur l’importance des premières manipulations :
« faire évoluer le poulain dès le sevrage autant à main
droite qu’à main gauche facilitera  sa symétrie ulté-
rieure ».... logique, non ? Mais qui le fait spontanément ?
Tout au long de la journée, au manège et même plus
précisément dans un coin du manège (très important,
le coin !) et ensuite dans le rond d’Havrincourt, il a
énoncé les principes de base puis les a mis en applica-
tion  avec les jeunes chevaux et poneys amenés par les
éleveurs. Lesquels ont pu tout au long de la journée
échanger avec cet homme dont les connaissances et
l’expérience sont mises à la disposition des auditeurs
avec non seulement beaucoup de clarté et de simpli-
cité mais également avec cette pointe d’humour qui
permet de parler vrai sans blesser quiconque ! 

Et comme une journée c’est bien trop court pour un
tel sujet, chacun est reparti avec quelques feuillets sur
ce thème et plus largement sur la préparation du cheval
de sport à la compétition : ces réflexions et suggestions
sont le fruit de nombreuses années de pratique et de
culture équestre et les 33 participants à cette journée
(dont 6 juges ANSF) étaient reconnaissants à François
Franzoni de leur avoir transmis un peu de sa science. 

En début de journée, Sophie Dubrulle, déléguée ANSF
pour le secteur  Centre-Est qui était en charge de cette
tournée dans le « Grand Sud » (de Bordeaux à Aix !), a
présenté l’ANSF, son équipe et ses missions puis 
Béatrice Gauffreteau a présenté à son tour le SEMIME
L-R, association régionale partenaire de l’ANSF, les 
actions menées en 2010 et les premières programmées

pour 2011, à savoir les journées préparatoires jeunes
chevaux en vue des cycles libres et cycles classiques sur
le terrain de CSO du Haras d’Uzès les 28 février, 1er-7-8
mars prochains (réservation au 06 86 28 44 73) . Ce fut
aussi l’occasion de rappeler les menaces budgétaires
qui pèsent actuellement sur la filière et l’importance
dans ce contexte des élections à venir à la SHF. Enfin,
CAVALASSUR, assureur partenaire de l’ANSF, a donné
une information concise à propos des différents
contrats d’assurance proposés aux éleveurs et proprié-
taires de chevaux ....  Sujet sinon passionnant, en tout
cas très utile ! 

Cette journée a été la preuve encore une fois du
dynamisme de l’ANSF et de sa volonté de répondre aux
attentes des éleveurs qui font naître, et des cavaliers
qui valorisent des Selle Français bien sûr mais pas 
exclusivement, puisque dans des « petites régions »
(petite seulement en référence au nombre de SF éle-
vés, bien entendu  !!!) comme la nôtre, tous les éle-
veurs de chevaux et poneys de sport peuvent
bénéficier des actions qu’elle met en place...  Et c’est
aussi grâce aux sessions de formation et de compa-
gnonnage qu’elle organise que nos juges régionaux et
nationaux se forment et/ou se remettent à niveau
chaque année, avant d’aller officier dans les concours
d’élevage où sont également présentés des chevaux
Anglo-Arabes, Arabes, et des poneys. 

Que l’Etat souhaite revoir la répartition des aides qu’il
alloue à l’élevage du cheval, RGPP oblige ... pourquoi
pas ; qu’il décide de ne plus contribuer au financement
des structures qui n’apportent pas de valeur ajoutée à
l’élevage en général et à l’éleveur en particulier, 
personne ne va s’en plaindre ... ; mais  qu’il ne recon-
naisse pas l’intérêt de celles qui font un vrai travail de
terrain, en concertation avec les associations régionales
représentatives des éleveurs « de la base », c’est incom-
préhensible pour le commun des mortels et c’est 
suicidaire pour la filière.

Mais soyons optimistes ...  il y a au moins un sujet de
réjouissance pour tous ceux qui ont participé à la 
journée du 27 janvier à Uzès .... Ils ont tous les atouts
en main pour préparer au mieux leurs jeunes chevaux
en vue des prochains concours d’élevage de la région !

Journée de formation ANSF – SEMIME LR pour les éleveurs
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L’assemblée générale de l’Association Des Eleveurs de
Chevaux de Lorraine s’est déroulée samedi 15 janvier
2011 à Nancy.

L’Assemblée générale s’est ouverte sur le rapport
moral du Président Alain Lehmann qui a dressé un bilan
de ses 11 années de présidence, très riches pour la 
Lorraine, avec de nombreuses actions de valorisation,
promotion et commercialisation, notamment l’organi-
sation de concours jeunes chevaux, du CIR, une 
ouverture aux disciplines autres que CSO telles que
Hunter et Dressage, le testage des jeunes chevaux,
l’étape Est du Tour de France des étalons, des prospec-
tions à l’étranger et participations à différents salons
notamment en Hongrie avec le Cadre Noir de 
Saumur… Autant d’actions qui ont permis à la Lorraine
de faire partie des régions en première ligne de la 
filière équine. Après ce bilan très riche, Alain Lehmann
a souhaité passer la main à son successeur à la Prési-
dence de l’ADECLOR : Bernard Morhain. Il restera en 
revanche à la tète du Conseil du Cheval de Lorraine
dont le projet phare est la mise en place du Pôle Hip-
pique de Lorraine. B. Morhain a assuré qu’il s’inscrirait
dans la continuité des actions entreprises par les trois
présidents qui l’ont précédé : Alain Salagnat, Bernard
Vignon et Alain Lehmann. Il s’attachera à ce que 
l’ADECLOR reste forte par la pluralité des races fran-
çaises qu’elle rassemble. Un autre point au cœur des
prochains mois pour l’ADECLOR : la mise en place du
GIP France Haras en région. Lors de cette assemblée,
les représentants du Conseil Général de Meurthe et
Moselle, du Conseil Régional de Lorraine et de la Direc-
tion de l’Agriculture et de la Foret étaient présents
pour affirmer leur soutien à l’ADECLOR et au projet 
lorrain de construction du Pole Hippique de Lorraine,
dans lesquels ils sont impliqués. Ils ont également

rendu hommage à l’importance de l’action menée par
A. Lehmann lors de sa présidence pour faire reconnaitre
le cheval et son poids économique. Des remerciements
également pour Jeanne Pargon, qui a reçu la médaille
du mérite agricole des mains de Mme Panis, Sénatrice
faisant partie du Groupe Cheval, pour son implication
dans l’élevage lorrain.

Patrick Dehaumont, Directeur du GIP France Haras était
l’invité de cette assemblée. Il a pu présenter les rôles
et ambitions de la mise en place du GIP - GIP qui en 
Lorraine rassemble déjà une commission de travail afin
d’en vérifier la viabilité et d’en assurer la mise en place.
Un sujet au cœur de l’actualité en Lorraine, qui a permis
à tous les éleveurs d’en mesurer les enjeux.

Pour clore cette matinée, l’ADECLOR a souhaité récom-
penser les éleveurs pour les performances de leurs
chevaux dans les finales nationales d’élevage et jeunes
chevaux, jusqu’au plus haut niveau mondial.
Côté chevaux de sport furent récompensés la famille
Pargon (NERO DU JARDIN, ROSALBA DU JARDIN, 
RANIERO DU JARDIN), M et Mme Trassart (KAPITOL
D’ARGONNE, RAIN MAIN D’ARGONNE, SOURCE D’AR-
GONNE, QASHMIR D’ARGONNE), M. Laveine (ORPHEE
DE L’ILLON), M. Pergent (OSLO DU CHALET), Mme Lebee
Legendre (OCARINA DU CHANOIS, SAFRAN DU CHANOIS,
PRELE DU CHANOIS), M. Covin (MIRAGE DE LEVAUX, 
SAUVAGE DE LEVAUX, SAFRAN DE LEVAUX), M.et Mme

Bonvalot (SATI DE LA VIOLLE), M. Serre (RAYA DE LA
MOTTE), M. Herpin (SALTO DU SOIR), M et Mme Brice
(QUABRIOLE DU CLOSEL), M. Euriat (SIREJAGUAR DES
KOEURS, QAT DE KOEUR), M. Daloz (NOONDAY DE
CONDE), M. et Mme Prunaux (UGOBAK DES BALEINES),
M. Discret (TRESOR DE VIRTON, RAMSES DE VIRTON), 
M. Delforge (TOLDO DU BANNEY), M. Gaspard et
Edith Aubry (TINO DE NOUVOLIEU, UP LADY DE 
NOUVOLIEU, SEVEN DE NOUVOLIEU), M. Porte (ANGEL

EASY DU LAVOIR), Mme Rappe (UNICK DE 
PASCRE, TUM PLAI DU FAUBOURG), Mme Collin
(TOSCANE DES LIVEES), M. Lacroix, M. Mori-
zot (TAIGA DES LUTHIERS, TANIA DES LUTHIERS,
REEL STAR DES LUTHIERS), M. Vermion
(TOPAZE BLUE), M. Andre (TULIPE DE CHAP), 
M. Contignon (RHIALCO). Pour les chevaux de
Trait, les familles Heulluy, Peupion et 
Lerond ont été mises à l’honneur.

Les derniers événements en Lorraine :

• Formations ANSF préparation en
concours d’élevage :
Le 24 janvier au PHL et le 25 janvier à Vittel,
deux formations se sont déroulées. Trente
éleveurs ont bénéficié de la précieuse expé-
rience de Jean-Claude Daguet (juge national
ANSF, éleveur et étalonnier normand re-
connu) concernant l’éducation et la gestion
d’un jeune équidé pour une présentation op-
timale. Ces journées se composaient de théo-
rie en salle et de mise en pratique avec les
chevaux des éleveurs stagiaires. Ces derniers
ont donc profité de ces formations pour faire

Bernard Morhain, nouveau
Président de l’ADECLOR
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bantes, et un support et guide de travail permirent
d’appréhender : 
• La mise en travail 
• Principes et connaissances de base nécessaires à une
bonne « Mise en travail »
• Définition et utilisation des allures naturelles du che-
val dans la « Mise en travail »
• Séance type de travail de base dans le manège ou sur
la carrière
• Travail sur les barres au sol
• Travail à la longe 
• Travail à l’extérieur et au boxe
• Conseils et conclusion  

Assurément, il s’agissait d’opportunités à ne pas man-
quer dont les éleveurs présents ont bien profité ; ces
derniers ont pu repartir la tête pleine de conseils et de
méthodes pour préparer les rendez-vous Elevage de la
saison 2011, dont vous pouvez retrouver le calendrier
sur www.francechevaldesport.fr   

Jean-Paul REGIS remercia l’ANSF et les participants et
en profita pour rappeler le but et les missions de
l’ASFMP et les enjeux pour la filière Elevage, livrée tota-
lement à elle-même suite au désengagement de l’état
qui annonce une baisse des aides de plus de 40 %.

La Région Midi-Pyrénées souhaitait également féliciter
TAI CHI DU MURGER appartenant à Mme Ingrid Gazeau
(46) et présenté par Frédéric Maizaud, pour sa belle
performance lors du Championnat de France des Selle
Français des 3 ans montés à Equita’Lyon.

expertiser leurs jeunes équidés, monter des dossiers de
labellisation et d’inscription au stud-book et obtenir
plus d’information sur l’ANSF. CAVALASSUR, partenaire
de l’ANSF, par l’intermédiaire de Ludivine Thomine, a
exposé ses nouveaux contrats d’assurances concer-
nant les poulinières et les poulains.

• Présentation des étalons privés/publics au PHL
Samedi 29 janvier, l’IFCE a organisé une présentation
des étalons privés/publics de la région Est en prévision
de la saison de monte 2011. Une quinzaine d’étalons
SF et/ou approuvés SF ont été mis en valeur dans le
manège du Pôle Hippique Lorraine de Rosières aux 
Salines par leur propriétaire en main, monté sur le plat
ou à l’obstacle. On a pu voir IDEM DE B’NEVILLE, IOLISCO
DE QUINHON, ORPHEE DE NANTUEL, QUETAM DES
ETISSES, REEL STAR DES LUTHIERS, QUI VOILA DE L’ILLON,
DOLLAR DU MESNIL, QUELFRIVOL DES MIELLES, NEW
YORK, RADIEUX, ULMOS DU SAULCY, DANDY DU MARAIS
ET WELCOME SYMPATICO.

• NOONDAY DE CONDE, Médaille D’Or aux Jeux
Asiatiques.
NOONDAY DE CONDE (Fidji du Fleury / Nidor Platiere),
née chez André Daloz en Meuse, décroche  sous cou-
leurs japonaises la médaille d’Or par équipe en
concours complet aux Jeux Asiatiques en Novembre
2010. Dans cette équipe du Japon couverte d’Or, 3 des
4 chevaux sont nés en France ! NOONDAY DE CONDE
décroche également le Bronze en individuel. Il avait
tourné en CSO sous la selle de Jerome Hurel avant de
se tourner vers le concours complet sous la selle de
Jean Coehlo, puis d’être vendu pour l’équipe japonaise.

Votre contact privilégié ANSF en région : 

Julie-Anne Garrec (06 58 56 90 85) / ja.garrec@ansf.fr

Les éleveurs de la Région 
Midi-Pyrénées se forment
pour préparer leurs jeunes
chevaux à l’obstacle.

Les éleveurs Selle Français de Midi-Pyré-
nées étaient gâtés les 25 et 26 Janvier.
Le stage animé par François FRANZONI,
homme de cheval et d’expérience, 
permettait d’aborder très pratiquement
l’éducation et la progression de la prépa-
ration du jeune cheval en vue des
Concours modèles et allures ou des 
Présentations-Ventes. 

En effet, l’ANSF acceptait de faire étape
en Midi-Pyrénées sur 2 lieux : 
• Le mardi chez Sylvie Delprat à Bretx, qui
a su réchauffer le petit groupe de 
stagiaires par son très bon accueil 
• Le mercredi au Haras de Rodez, qui
avait mis tous les moyens pour une 
journée très conviviale.M
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Tai Chi du Murger à Mme Ingrid Gazeau
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Zoom sur 2 élevages ambassadeurs des
éleveurs de l’AECCP :

• L’élevage de Beauval :
1968 : Révolution à la ferme, la traction animale 
disparaît pour la traction mécanique. Les chevaux de
trait étaient la raison de vivre de Tonton Etienne. Alors,
pour qu’il puisse conserver sa passion pour les 
chevaux, mes parents et moi décidons d’acheter un
cheval de selle. 

C’est M De Wazières à Terramesnil, éleveur de trotteurs
qui me vendra ma première jument de selle OISIVE
(Centaure du Bois). 

Il avait tenu à me vendre celle-ci parce qu’il savait que
nous allions produire et qu’avec son origine elle pouvait
donner un avenir à sa production.

OISIVE donnera 2 pouliches dont ETOILE (Casoar). 
A cette époque, le haras le plus proche était Doullens,
5 km à cheval puis en tracteur ! OISIVE fut ensuite 
vendue et sa fille la remplaça comme poulinière. Les
poulains étaient vendus localement ; notre passion
nous a conduits à participer aux concours d’élevage,
honorablement. 

ETOILE avait un fichu caractère, mais elle nous donnera
de très bons poulains dont son meilleur PRESTYGE DE
BEAUVAL (Henaud) ISO 175 en 1989. Accidenté à 3 mois,
il fut soigné pendant des semaines, et grâce au vétéri-
naire Richard, il put réaliser une très belle carrière.

PRESTYGE fut monté par Diane Roche qui devint Cham-
pionne de France des cavalières, puis passa sous la selle
de Philippe Rozier avec lequel il gagna entre autres la
puissance de Bordeaux à 2M27. 

Daniel et Louis Riquiez avec Tethys de Beauval





Pour tout achat, vente de

votre propriété équestre,

haras, centre équestre,

écurie de propriétaires,

centre d’entrainement,

gite équestre...

Eleveurs, professionnels du monde equestre

www.immobiliere-equestre.com
06 32 10 41 81
VOTRE PARTENAIRE
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ETOILE nous donnera ensuite une fille : QUASSIA DE BEAUVAL
(Boris de Vauptain) que nous garderons comme poulinière et
qui, croisée à nouveau avec HENAUD nous donnera GAZELLE
DE BEAUVAL (ISO 163). Celle-ci sera montée par André Roguet
puis vendue et montée sous couleurs Suisses par Grégoire
Oberson. Elle donnera ensuite FLEURON DE BEAUVAL (Hé-
naud) CSI sous couleur marocaine et sa dernière fille PEPYTE
DE BEAUVAL (Folamour du Bois) Championne Suprême des 3
ans et aujourd’hui poulinière.

C’est après la deuxième fille d’ETOILE, MELODIE V, notre 
Mascotte et propre sœur de PRESTYGE, que nous décidâmes
d’adjoindre le nom de notre commune de la Somme « Beau-
val », à 25 km au Nord d’Amiens, aux naissances de la maison.
Et depuis, les générations se succèdent sans n’avoir jamais
acheté d’autres chevaux ou juments. Aujourd’hui ETOILE DE
BEAUVAL et GALANTE DE BEAUVAL (2 propres sœurs) conti-
nuent de nous donner des produits de qualité. 

ROXANE DE BEAUVAL (Orlando) première jument baie comme
OISIVE,  fille d’ETOILE DE BEAUVAL, et PEPYTE DE BEAUVAL, fille
de QUASSIA DE BEAUVAL, sont nos juments poulinières de de-
main.

Cette année 2010 a été marquée par notre premier produit
approuvé étalon : TETHYS DE BEAUVAL (Corland et Galante de
Beauval par Univers d’Elle et Melodie V par Henaud),  12ème du
championnat des 3 ans à Saint-Lô. 

60 poulains sont nés chez nous de la descendance d’OISIVE.
Nos enfants, Amélie et Louis, sont aussi passionnés. Louis
perpétue la tradition et s’occupe des poulinages à la place de
son grand-père. 
Sur les 60 poulains nés, 20 sont indicés à plus de 120 dont 
2 internationaux : PRESTYGE et GAZELLE – fruits parfois d’heu-
reux hasards mais également de génétique. 

Elevage de Beauval : 06 07 64 47 18

• L’élevage du Dom
C’est sur la commune de St Amand Les Eaux dans le Nord que
fleurit, avec deux juments poulinières, EURASIE DE BEAUME
et KOUROUSSA DU DOM, l’élevage du DOM.

Débuté en 1985 avec une jument d’origine inconnue et l’éta-
lon de la station des Haras de la commune, c’est après une
rencontre avec Henri Pollet, issu d’une famille impliquée de-
puis 3 générations dans le milieu du cheval, que m’est venue
l’importance des origines. 

En 1989, nous achetons une pouliche au sevrage chez Henri
Pollet : BUSE DE BEAUME par Ksarset (PS), étalon de Bernard
Lecourtois, et en 1991 DARKY DE BEAUME par Starky d’Anchin
de Bruno Broucqsault. Après quelques années de déboires
avec les décès des deux juments, nous avons redémarré à
zéro avec EURASIE DE BEAUME par Veneur du Prelet et VU-
RIOSIE DE BEAUME par Furioso II. 

Passionnés par les origines, nous mettions en place à
l’époque un concours avec d’autres éleveurs (Henri  Pollet,
Fabrice Fillette, Bernard Desmets du Haras des Collines en
Belgique…) où l’on voyait se réunir plus de 140 foals de 
la Suisse, du Luxembourg, de Belgique, d’Allemagne, de 
Hollande et de toutes les régions de France. Présidé par Alain

Navet avec des juges de différentes nationalités, la particu-
larité de l’époque fut d’être les premiers à présenter des
poulains en liberté et en main, en triangle et en faisant 
distinctement les catégories « jeunes » et « vieux ».

Mais au-delà de ma passion pour la génétique, l’Elevage du
Dom est également l’histoire d’une rencontre et d’une colla-
boration efficace avec la famille WARIN. Un partenariat s’est
spontanément mis en place : ils m’ont acheté plus de 10 
poulains, les mettant en valeur, et me permettant ainsi 
d’accroître la notoriété de l’élevage du DOM.

Cette collaboration a permis de mette en valeur la produc-
tion d’EURASIE DE BEAUME (Veneur du Prelet x Furioso II) qui,
croisée à Câlin d’Espoir (Double Espoir x Gaur ps) donna en
1996 ILANDE DU DOM, vice-championne de France des ben-
jamines avec Cheyenne Warin en 2008, mais également JUM-
PER DU DOM, 4e des mâles des 7 ans en 2004, KOUROUSSA
DU DOM (Jalienny AA) conservée à la reproduction, LA-
FAYETTE DU DOM (Boléro de Brecey), premier des 2 ans aux
Haras du Pin en 2001.

MEDIE DU DOM, OSCAR DU DOM, QUININE DU DOM, tous par
Calin d’Espoir qui, vous l’aurez compris, est l’étalon fétiche
de la maison que nous avions fait revenir avec la famille
Warin des Etats-Unis, non sans mal l’année de la Vache Folle !

C’est maintenant la production de KOUROUSSA DU DOM 
(Jalienny), saillie par Marlou des Etisses en 2010, qui continue
de faire perdurer l’affixe du Dom avec trois produits de Calin
d’espoir : OXYGENE DU DOM (ISO 123), QUINAÏ DU DOM 
(ISO 128), ou encore SCARLET DU DOM par Calin d’Espoir,
championne de France des 2 ans à Saint-Lô en 2008.

Elevage du DOM : 06 75 52 51 92

Scarlet du Dom et Sheyenne Warin
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Vie associative :

Jean-Baptiste Thiébot
reprend la présidence
de Cheval Normandie. Il
succède ainsi à M. Jean
Muris à la tête de l’asso-
ciation des éleveurs
normands.  

Eleveur de Selle Français
sous le célèbre affixe
de B’NEVILLE, naisseur
entre autres des éta-
lons nationaux CAP et
IDEM DE B’NEVILLE, ou
encore de la grande 

gagnante JOLIE DE B’NEVILLE, il a toujours été très 
impliqué au niveau associatif.

En effet, il occupe depuis de nombreuses années une
place au sein du Conseil d’Administration de Cheval
Normandie, ainsi que la Vice-Présidence de l’ANSF.

Evènements : Un très bon millésime
pour un grand salon : 
ST LO les 19 et 20 février

Les 19 et 20 février dernier, le Centre de Promotion de
l’Elevage de Saint-Lô accueillait le très prisé Salon des
Etalons approuvés SF.

Depuis plusieurs années, le pôle hippique de Saint Lô /
IFCE travaille avec l’ANSF afin de présenter une vitrine
de l’étalonnage Selle Français de la plus haute qualité.

Sur ce salon, ce ne sont pas moins de 140 étalons tous
approuvés à reproduire en Selle Français qui ont défilé
dans un manège dont l’aménagement s’améliore au fil
des années. Cette année, un restaurant panoramique
offrait au public une vue imprenable sur la piste et la
circulation était facilitée autour des stands par des al-
lées élargies.

Cette sixième édition du Salon des Etalons a rassemblé
près de 7000 spectateurs avec, notamment, un samedi
après-midi très actif commercialement.

Parmi les étalons, certains ont retenu plus particulière-
ment l’attention.

L’ANSF présentait le programme de promotion et de
valorisation de la jeune génétique, créé spécialement
pour mettre en valeur et recommander d’une manière
impartiale les 28 jeunes étalons jugés très prometteurs.

Ainsi, c’est avec grand plaisir que le public a retrouvé
le Champion de la Qualificative Etalon de Saint Lô en
juin 2010 : TYROL ROUGE (Papillon Rouge x Olisco) ou
encore le très moderne TOP GUN SEMILLY (Quaprice x
Muguet du Manoir) ; les champions des 4 et 5 ans :
SHOUPPYDAM DES HORTS (Quidam de Revel x Le Tôt de
Semilly) et SAFARI D’AUGE (Diamant de Semilly x Papillon
Rouge) ; le champion des 5 ans RACKHAM’JO (Diamant

Salon des Etalons 2011

Jean-Baptiste Thiébot,
Président de Cheval
Normandie
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de Semilly x Alcamera de Moyon) et bien d’autres
qui brillent sur la scène internationale comme le
nouvel approuvé ACTION BREAKER (Heartbreaker x
Lys de Darmen) ou encore notre MYLORD CAR-
THAGO (Carthago x Jalisco).

Samedi soir, 280 personnes ont assisté au diner 
célébré en l’honneur des 20 ans du Hors Série de
l’élevage L’Eperon et de la jeune génétique recom-
mandée ANSF.

Dimanche, une belle surprise était réservée aux 
éleveurs avec la venue inattendue du chef de race
SF DIAMANT DE SEMILLY. Accompagné de son 
cavalier de toujours, Eric Levallois, tout le monde a
partagé un grand moment d’émotion et d’admi-
ration pour ces deux êtres qui ont su traverser les
épreuves avec courage.

Parmi les heureux élus du tirage au sort, félicitons
Hubert Jehanne qui repart avec l’immense 
privilège de remporter une saillie gratuite de QUICK
STAR ! 

Félicitations à toute l'équipe de l'IFCE. Un très bon
millésime pour ce grand salon !

Actualités Commerce : 

La commission d’achat de la Garde Républicaine
sera à Saint-Lô, jeudi 28 avril à partir de 8h30. Un
rassemblement de chevaux à vendre est donc 
organisé pour la remonte du Régiment de Cavalerie.
Les dossiers d’inscriptions sont à retirer auprès de
Cheval Normandie.

Concours d’élevage lors du NHS : 
L’Evénement Femelle SF 

2011 sera l’année d’une revalorisation importante

des épreuves d’élevage au sein du Normandie

Horse Show (6 au 15 août à Saint-Lô).

Afin de répondre aux attentes des éleveurs et des
acheteurs, l’ANSF, en partenariat avec Cheval 
Normandie, va œuvrer pour que l’accent soit mis
sur la mise en valeur de la jeune génétique femelle.
Ainsi, un Evénement dédié va être créé à l’attention
des pouliches de 2 ans et des femelles de 3 ans,
avec une section spéciale pour les femelles de 
3 ans pleines.

Ces épreuves se dérouleront en complément des
Journées Selle Français qui illustrent le championnat
de France des pouliches de 2 ans, la voie mâle, et
le championnat de France des Foals, et en complé-
ment du Championnat de France des 3 ans montés
Hongres et Femelles de Lyon. Les sélections auront
lieu la veille de chaque Qualificative Etalons 2011 et
viendront en complément des concours existants.

Votre contact privilégié ANSF en région : 

Emilie Le Guiel (06 58 57 03 76 / 

emilie.leguiel@ansf.fr)
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En bref, information et formation !

Les programmes complets des concours d’élevage 
seront disponibles sur le site www.francechevalde-
sport.fr. Nous espérons que les éleveurs seront, à
nouveau, au rendez-vous de ces manifestations locales
et régionales cette année.

Dans cette optique, les éleveurs de la région PACA ont
pu apprécier l'organisation d'une journée de formation
dédiée à la préparation des poulains aux concours de
Modèles et Allures. Organisée par l'ANSF, cette forma-
tion s'est tenue au Club Hippique Aix-Marseille, le 
28 janvier dernier. Les éleveurs, professionnels et 
amateurs, et élèves en formation BPJEPS inscrits ont
pu profiter des conseils de M. F. Franzoni lors d’une 
intervention orale relative aux concours M&A, à la 
préparation des poulains, du matériel... L'intervention
sur le terrain a consisté en l'abord d'exercices pratiques
et techniques destinés à favoriser une bonne présen-
tation des poulains de deux et trois ans en concours,
notamment par l'amélioration des allures, la prépara-
tion de l'épreuve de saut en liberté. 

L'objectif étant de pouvoir établir une base de travail
solide inhérent à la préparation du cheval de sport à la
compétition. Cette journée a été très appréciée sur le
fond et sur la forme puisque l'équipe du Club Hippique
Aix-Marseille, dirigée par Xavier Noël, a su procuré un
accueil de qualité aux participants ainsi qu'à leurs chevaux.

Nouveau bureau du SEMIME PACA :

Après, deux années à la présidence du SEMIME PACA,
Isabelle EON DELACOUR passe la main pour 2 années à
Isabelle DURNERIN DEGOUVE afin de poursuivre le 
travail d’appui et d’aide aux éleveurs de la région 
Provence Alpes Côte d’Azur. Elle sera appuyée dans
cette nouvelle tache par Michel Robert (haras d’azur),
Pascal Travada, et Lydia Gallone, qui constituent ainsi le
bureau.

Isabelle Durnerin-Degouve, 
Présidente du SEMIME-PACA



 122

BRÈVES RÉGIONS
R

h
ô

n
e
-A

lp
e
s Recentralisation des concours d’éle-

vage pour les deux Savoie

Jusqu’à maintenant, les concours d’élevage organisés
par le syndicat des éleveurs des deux Savoie, présidé
par M. Alain Maury, avaient lieu une année sur l’autre
en Savoie et Haute Savoie. 

En constatant bien souvent que le département voisin
se déplaçait peu sur les concours et pour pallier au
manque de participants, le syndicat a décidé cette
année de centraliser son concours poulinières et 
femelles de 2 ans, ainsi que son concours de 3 ans
montés. 2011 sera une année d’essai pour les concours
d’élevage, qui se feront à Annecy, au centre équestre
de Moulin Rouge, chez M. Yves Tourvieille (Président du
Comité Régional d’Equitation).

Merci à M. Tourvieille et à l’équipe pédagogique 
d’accueillir la jeune génétique Selle Français pour leurs
premier pas dans le monde de la compétition. Et ren-
dez-vous aux éleveurs Savoyards et Haut Savoyards, le
16 juin pour les 3 ans montés, les femelles de 2 ans et
le 15 août pour les poulinières. 

Le Salon des Etalons en Rhône-Alpes
Pour la quatrième année consécutive, le centre de 
promotion du Parc du Cheval de Chazey-sur-Ain a 
accueilli une étape du salon des étalons dont l’ANSF est
partenaire. TOP SIRE est la quatrième étape, avant Equi-
genetics à Poitiers et Etalons Prestige à St Etienne de
Tulmont.L’équipe organisatrice de l’ASECRA recevait
autour de 50 étalons venus de toute la France et 
d’Europe. La jeune génétique Selle Français, tout
comme la génétique confirmée, a défilé deux fois dans
la journée, devant un public toujours plus nombreux.
Nous vous rappelons de bien veiller au stud-book 
d’approbation des étalons. 

Le Selle Français a eu le plaisir de vous accueillir sur son
stand et a profité de cet événement interrégional pour
présenter le programme de promotion de la jeune 
génétique : les jeunes étalons jugés très prometteurs
et recommandés ANSF. Les éleveurs Selle Français 
de Rhône-Alpes ont également été félicités et mis à
l’honneur, notamment :
• Vincent Lacorre et TIP TOP ONE, Erika Trichard et
UNIK D’AZ, tous deux approuvés étalons SF en 2010
• La famille Pierre Valette et TATI LULU D’AUBIGNY :
7ème des JSF à 2 ans, elle termine dans le Top 10 lors
d’Equita’Lyon à 3 ans.
• Olivier Brocard et AMOURETTE DU PAGE, 3ème des
Foals à Saint-Lô
• Marie-Blanche Bene et Pierre Cogne avec ANKY
LA MARGUERITE, Champion de France Suprême des
foals Selle Français.3

Mais il n’y a pas qu’en élevage que Rhône-Alpes et le
Selle Français excellent. Ainsi, M. et Mme Coyne avec
SAXO DU FOREZ furent récompensés pour sa 2ème place
à 4 ans en CCE à Pompadour. Un hommage a été rendu
à Mme Marie Francillard, décédée, pour son travail et
la performance de son cheval LORD DE THEIZE lors des
JEM 2010.

Enfin, M. Denys Troussier, connu pour ses 5 titres de
Champion de France des cavaliers, fut mis à l’honneur
pour son travail d’éleveur, casquette moins connue
mais tout aussi remarquable. Pour preuve, les perfor-
mances acquises par la valeur montante KALOE DES
PERRIERES sous la selle de Michel Robert, notamment
aux derniers CSIW de Bordeaux et de Vigo.

Les éleveurs Rhône-Alpins, attentifs à 
l’enseignement de François Franzoni 
sur « l’éducation du jeune cheval »

Dans le cadre des sessions de formation ANSF, organisées
au service des éleveurs de Selle Français, François Fran-
zoni a donné trois journées de stage dans les différents
départements de la région, sur le travail du jeune cheval,
sa préparation pour le saut en liberté et le saut monté,
en vue des concours Modèles et Allures. 70 participants
au total ont pu apprécier et partager les connaissances
et l’expérience de M. François Franzoni, qui leur a 
enseigné les fondamentaux du travail à la longe, et du
travail sur les barres. 

Les éleveurs avaient joué le jeu et amené leurs chevaux
de 2, 3 ans et 4 ans. Des exercices concrets ont donc
pu être abordés, approuvés par les éleveurs qui pour-
ront préparer sereinement les concours de Modèle et
Allures. 

Un grand merci aux établissements d’accueil : les écuries
des Fourches, chez M. et Mme BONIN à Etrez (01) ; le
lycée agricole de Contamine-sur-Arve (74) ; le Centre
Sportif de Jas (42), avec M. PADET. 

Merci également aux juges nationaux ANSF, M. André
Michon et M. Albert Moissonnier, très impliqués comme
à chaque fois. Amourette du Page et Olivier Brocard
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Denys Troussier, éleveur de KALOE DES PERRIERES, félicité par Bernard Le Courtois et Daniel Blanc
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Mise en route de la saison de concours de
Modèle & Allures

Déjà deux stages de  préparation ont eu lieu :

• Le 12 février, Henry Brugier est venu faire travailler
les équipes de bénévoles qui officient régulièrement
dans les ronds d’Havrincourt de nos SHR lors des
concours de Modèle & Allures. Ses compétences et ses
conseils ont été très profitables quand on sait l’impor-
tance de ce paramètre dans la qualité du saut des
jeunes chevaux.

• Le 19 février et 13 mars, François Franzoni a été 
plébiscité par les éleveurs lors de son stage concernant
la formation des 3 ans. Travail très construit et progressif
que chacun peut appliquer afin de présenter au mieux
ses produits, favorisant ainsi leur commercialisation.

St Gervais

Après le désengagement des Haras Nationaux concer-
nant le magnifique site des Presnes à St Gervais (épi-
centre du berceau de race du demi-sang vendéen), les
éleveurs se sont mobilisés ! Une solution a été trouvée
avec l’installation d’un éleveur local qui continuera
d’assurer le fonctionnement du Centre de Mise en
Place.

Un label du cheval et poney de sport du terroir ven-
déen verra le jour le 12 mars. Il mettra en avant le sa-
voir-faire de la 2nde région d’élevage française.

A cette même date, le site www.cheval-vendeen.com
sera mis en ligne.

Athéna Vendéenne et Didier Thibault
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ENZZO, né chez Jean et Christine Van Overbeke à 
St Jean de Monts, est de retour dans sa région natale.
A 19 ans, il arrête sa longue carrière sportive. Il permit
à nombre de jeunes cavaliers de découvrir le haut 
niveau, et se consacrera dorénavant uniquement à la
reproduction. Ce pur Selle Français (Obéron du Moulin
et Jade de l’Erdre par Double Espoir) est issu d’une 
excellente souche maternelle qui a produit pas moins
de 5 chevaux indicés à plus de 140 (dont  Aurnella ISO
180). Il transmet locomotion et don à l’obstacle, ce qui
a pu se vérifier par la qualification des trois quarts de
ses produits vendéens aux championnats de race 2010,
à l’instar de THETYS DU FIGUIER, 10ème à Lyon.
TOP TEN DU GERY (Ilvien des Mielles et Valinte de Paulstra
par Almé), approuvé à Saint-Lô à la finale des mâles 
3 ans, fera également la monte sur ses terres.

2010 fut d’ailleurs très riche en résultats.

Certains de nos élevages se sont illustrés avec plusieurs
produits sur les finales nationales : élevages des Isles,
du Figuier, des Prés, Safarôme, du Fraigneau, du 
Telman, des Aubiers, du Gery, de La Lande ou en-
core de Didier Thibault avec son ATHENA VENDEENNE 
(Guepard de Brekka x Emir Platiere), vice-championne
des foals  jeunes femelles. L’année 2011 est tout aussi
prometteuse : plusieurs de nos très bons élevages
viendront compléter cette liste. Ils nous préparent
d’ores-et-déjà de très bons sujets pour cela.
Cap à l’Ouest !

Votre contact privilégié ANSF en région : Jérémy

Chaix (06 58 57 30 72 / jeremy.chaix@ansf.fr)





Depan ’equin
- un salarié malade,   

accidenté...
- un surcroit de travail

Depan'Equin vous 
propose un service 
de remplacement : 
de grooming, d'élevage
(poulinages, soins, etc).

Charlotte Joly
06 87 79 99 40

Département 14

(autre département à voir)

joly.charlotte.murphy@orange.fr



La tenue SF
Portez haut les couleurs 
du Selle Français !

• Polo de présentation manches longues : XS, S, M, L, XL, 2XL                    30 €

• Polo Homme manches courtes : M, L, XL, 2XL                                           30 €

• Polo Femme manches courtes : S, M, L, XL                                                30 €

• Chemise manches courtes : M, L, XL, 2XL                                                  30 €

• Chemise Femme manches ¾ : S, M, L, XL                                                  30 €

• Chemise Homme manches longues : M, L, XL, 2XL                                    30 €

• Parka 2 en 1 : S, M, L, XL, 2XL, 3 XL                                                 130 €

• Blouson : S, M, L, XL, 2XL                                                   80 €

• Pull manches longues : S, M, L, XL, 2XL                                                   50 €

• Polaire manches longues :  S, M, L, XL, 2XL                                                40 €

• Casquette                                                      5 €

• Seau                                                      5 €

• Seaux x 5                                                   20 €

FRAIS DE PORT                                                      8 € 8 €

TOTAL DE VOTRE COMMANDE                                                           €

Article Taille                                          Prix                Quantité                Prix
                                               unitaire

Bon de commande

Nom Prénom

Adresse

Code postal Ville

E-mail

Téléphone Portable

Pour commander vos vêtements, merci de retourner ce bon de commande complété avec un chèque du montant
correspondant à votre commande à : ANSF - 56 avenue Ginoux - BP 105 - 92124 Montrouge Cedex



Nom

Prénom

Adresse

Code postal Ville

E-mail

Web

Téléphone Portable

ANSF
56 av. Henri Ginoux
BP 105
92124 Montrouge Cedex
Tél. +33 (0)8 99 23 23 18
Fax +33 (0)1 46 12 34 09
info@ansf.fr

Rejoignez les partenaires
de l’ANSF

Plusieurs supports de communication sont possibles pour une publicité sur
mesure en fonction de vos besoins

Contactez Jean-François Fichet au 06 88 21 84 09

Publier une petite annonce est l’un des nombreux moyens de communication possibles pour obtenir
une visibilité maximum sur le territoire national.

RÉDIGEZ VOTRE ANNONCE (en majuscules) 
(laissez un espace libre entre chaque mot et n’oubliez pas votre numéro de téléphone, attention aux abréviations !)

La ligne de 30 signes à 8 € ....................  x     8 € =  ................................ €

+ Fond couleur                                        + 10 € =  ................................ €
+ Encadrement                                        + 10 € =  ................................ €
+ Texte gras                                            + 10 € =  ................................ €

TOTAL UNE PARUTION                            Total 1 =  ................................ €

Plusieurs parutions (2 ou 3)....................  x  Total 1 =  ................................ €
- réductions pour 2 numéros                      - 10% =  ................................ €
- réductions pour 3 numéros                     - 15% =  ................................ €

TOTAL DE VOTRE COMMANDE =  ................................ €

Vous pouvez dés lors nous
contacter, pour toute question
relative à la réalisation de 
votre annonce, ou pour toute
demande particulière.
N’oubliez pas de joindre à
votre demande un chèque 
libellé à l’ordre de l’ANSF.

Date limite de dépôt des annonces : 15 mai 2011

Choisissez votre 
rubrique :

■ Elevage ■ Equipement

■ Sport ■ Santé

■ Pension ■ Divers










